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Le gouvernement Gonin

Rien ne fait mieux voir l'affolement

dans Jequel s’est trouvé le gouverne-

ment Gouin, à la ewite du procès Pré

vost-Asseiin, que les étranges expli-

cations que le premier-ministre a don-

nées à l’Assemblée législative, la se-

maine dernière, au sujet de ju démis-

sion de J'ancien ministre de la Colo-

MNisation.

On sait que même quelques jours

avant de sortir du cabinet, M. Pré-

vost avait déclaré énengiquement qu'i.

eutendait rester à son posite. Et ce

peuidant il est parti. Nous sommes

done justifiable de conclure qui} n'a

pas donné sa démission de boa gré,

mais qu'il a plutôt été poussé dehors

par son chef. Que M. Prévost ait e:#

invité savs cérémonie à déguerpir, ji

l'a assez laissé voir dans son lis-

cours en réponse à M. Gouin.

Or, dans ces circonstanices, quel n’a

pas été l'égonnement du publie d'en-

vendre le premier-ministre déclarer

qu'il n'avait jamais perdu confianee

dans l'honnêteté de administration

du ministre dégommé et que M. Pré-|
vost n’était pas loin d'être une Specs,

de petit saint politique.

Si M Prévost était un administra-

teur modèle, «il n’était aucunement

compromis à la suite es attaques

dont il a été objet, comment se fait-

il que le premier-mrinistre l'ait jeté

par-dessus bord ? Il ne doit pas être

dans l'habitude des gouvernements

de s’'amputer ainsi d’un membr2 sain

et vigoureux. }

‘On voit done que le gouverttemeni

fouin ne savait plus où donner de \a

tête. Et i] & trouve maintenant dans

l'alternative ou de passer pour avoir

sacrifié sans ra:eon un collègue qui ne

méritait pas un traitement aussi

ignominieux ou d’avouer qu'après tout

ce coliègue était fort sujet à caution.

in tout cas, messieurs les ministres

ont pataugé en pleine inoohérence.

Il paraît que c'est pour &éviter des

ennuis que M. Gouin a ainsi tra.té M.

Prévost, Nous croyons bien que 2

premier-ministre a une sainte horreu-

de toutes sortes d'ennuis ; c’est pour

cela qu’il croupit dans une conpab:a

inertie, M'ais encore une fois, nous ne

voyons pas là une raison qui justifie

la mesure de rigueur dont l'aucien

ministre de la Colonisation a été vic-

time, si celui-ci n'avait pas commis

au moins quelques peccadiHes dans sa.

courte carrière d'adminislateur de la

chose publique. ;

~ {Drailleurs, les eBnuis n'ont pas ces-

sé de tourmenter M. Gouin depuis la

démission de M. Prévost, malgré le

soin par trop prudent qu'il met à los

éviter.

On dit maintenant que son gouver-

nement va prochainement subir toute

une transformation. La “Presse,” or-

@anelibéral, se fait l'écho des bruits

qui courent au sujet des changements

mini-tériels à Québec ot eur donne

ainsi une espèce d'autorité.

D'après ce qu'on dit, M. Turgeon

doit abandonner son poste de minis-

tre des terres rour accepter la posi-

tion Ge sénateur. Si celui-ci s'en va,

on aura donc vu déguerpir les deux

ministres qui ont été méifs au pro-

cès A-selin-Prévosti

-\iprès cela, que les journaux minis-

tériels, pour amus:r leurs lecteurs,

s'ingénuent à prouver que MAI. Tur-

geon et Prévost ne sont pas compro-

ais, le pub:ic averti n’en pen era pas

moins le contraire.

Et a la suite des événements qu!

ont déjà troublé le repos du gouver-;

nement Gouin et de ceux que l'on an-

Lonte comme prochaine, le publ‘e qui

sait juger na manquera pas de con-

clure que l’iicuhérence et l'incapacité |

sont les signes Caractéristiques de ce

gouvernement,

 

 

 

 

Fermes Expérimentales

(pinion compétente et désintéressée
—

 

A. Duncan Anderson est l’un des

cultivateurs les plus pratiques, les

plus avancés et les Plus intelligents.

Son opinion fait autorité dans toutes

les questions se rattachant à l'agricul-

ture. Il est président de l’JAsscciation

de: éleveurs de bé.a:l du Canada, l’a s
son discours d'ouverture, à la dermië-

ve assemblée annuelle de cette asso-

ciation, voici c qu'il a dit en par-

lant de notre province :

“I faut cultiver la terre d’une. ma-
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nière bien différente et il n’y auraït

pas grand mai si, dans certaines par-

ties de oette provinice, où l’on aécolte
du foin durant vinet ans, on labou-

,rait ces prairies pour les mettre en

grain, et les ensemeuver de nouveau

en foin, après une récolte de grain,

Cela rafraichirait les prairies et leur

ferait donner plus de profit que l’un
n'en retire en laigsant oa; vieilles

prairies en foin les anmées aprôs les

autres, La province de Québec pour-
rait premdre beaucoup d'extelswn

dans l’élevage du porc, particulrère-

ment en rapport avec l’industrie lartuê-

re, car elle a -pour l'écoul:melnt de ce

béta:} be meilleur marché qu’on puisse

imaginer. Joserais dire que la vilie

de Montréal, durant huit mois de

l'année, con omme xe 2,000 à 2,500

cochons par eemaine, 1% plus, ce mar-

ché paie, pour la même qualité de

cochons, de 30 à 35 cts Te 100 livres,

poids vif, de plus que ne paie le mar-

ché de Toronto. Montréa) est toujours

un bon marché domestique, tenu à la

hausse par Le sunplus livré à l’expor-

tation. L'ndustrie laitière et colle de

l'élevage du pore sont des industries
qui devraient être exploitées sur un

beaucoup plus grand pied. La provin-

ce de Québec fouruit annuellement

$20,000,000, valant de produits de

laïterie. Ne m'est pas avis que les cul-

tivateurs cultivent dé la daçon 1a

plus profitable et si les vieiiles terres

étaient cultivées de maniére i produl-

re plus de racine -fourrage avec le

grain, les cultivateurs pourraient tri-

pler chaque année le nombre de co-

<hons qu’ils élèvent. Je n'ai vu aucun

endroit au Canada, excepté les prai-

Ties continues du Nord-Ouest, où il y

ait de plus grandes possibilités pour

Félevage du bétatl, que dans la pro-

vince de Québec. Je me figurais que

la terre est pauvre, mais il y a nom-

bre de fertiles et riches vallées, au sol

profond et si l’on faisait bien saisir

aux cultivateurs de cette province les
possibilités des sources de richesses
qu'ils ont en mains, ils surpren-
draient avant peu d'années le reste
du Canada avec les proportions de
leur production agricole.” (Farmers
Advocate du y février 1908.)

Tl est regrettable que Sir Wilfrid
Laurier et les autres mini-tres de la
province de Québec ne scient pas aus-
si bien renseignés que cet intelligent
cultivateur d Ontario, sur les possibi-
lités de lagriculture et de l'élevage
dans notre district. Ils compren-
draient alors l'importance de cette
ferme expérimentaie, dont nous avons

tant besoin pour donner l'élan au
progrès agricole,

tla

PESAIT QUATRE LIVRES
À L'AGE BE QUATRE MOIS

 

Ta plupart des maladies des bébés
et des jeunes enfants sont dues aux
Mérangements de l’estomac et des in-
testing, Ils sont alors de mauvaise
humeur et d'érangent toute la famille,
Ce sont des maladies que ‘es Tablettrs

Baby's Own guérissent
Prcoptement. En voici la preuve
Mme J. St-wart Everton, Ont. dit :
“ Ma petite Al'e croissait si difficile-
ment, qu'à l'âge de quatre mois e"e

ne pesait queq uatre livres et demie.
Son estomac était très en désordre,

et s soins du médecin ne lui appor-

taient aucum soulagement Je mo

procurai alors jes “lablettes Baby's

Own, aqui tui firemt tout de suite du

bien, et aujourl’hui, elle jouit d'une

Sanité parfaite.” Si votre petite fille

ext souffrente, essayez les Tablettes

Baby's Own, qui sont toujours effica-

ces, et nep euvent pas faire de tort.

En v'nte chez les marchands de ro-

meédes ou par la poste, à 25 ets la

toujours

, boîte, de Ja Dr Williams Medicine Coy

Brockviile, Omit, .

Une jeune femme de 25 ans se donne
la mort avec ses deux eniants

 

Fall River, 24—Avec un crucifix
crixpé dans sa main droite et un cha-
peiet pendant à son bras, Mme Flo-
rida "Fhérien, âgée de 25 ans, et ses
deux petits enfants, Marie et Joseph,
âgés re-pectivement de quatre ans et
de deux mois, ont été trouvés morts
de bonne heure hier matin dans la cui-
sine du logement, a 56 St. Mary's
street, C’est le mari qui a aperçu le
premier le tristé Spectacle à son lever.
Apres examen le coroner a dit que la
nialheureuse femme s'était tuée elle-
même avec ses deux enfants au moyen
du gaz d'éclairage, Quand M. Théri-n
fit la :ugubre découverte, ‘e gaz s'é-
chappait par deux becs ainsi que par le
rob:net du e à gaz.
Suivanl d'histoire racontée par 'Phé-

rien à la police, lui-méme avee sa
femumnre et ces deux enfants avaient
rassé la soirée avec un ami, qui s'en
était allé à une heure du matin. Il-se
mit au lit immédiatement, couchant en
même temps la petite Marie.Mme ‘Thé-

rien est restée dans la cuisine avec le

Vers T hms hier matin, Thérien dit

qu'il a été éveillé par une sensation
comme 6'H étouffait, et faisant un ef-,
fort sur iui-même H s'aperçut que la
malson était ramplie de gaz. Sa pe
tite file n’était pas à ses côtés, er,
c'élançant dans la cuisine, # trouva 3
femme assise dans une chaise étrei-
glisat un crucifix et avee un chapelet
sur son bras.les deux enfants étaient
sur le plancher enroutés dans une oou-
verte et morts. Mme ’Fhérien était
morte aussi.

Thérien notifia immédiatement la
poiice et LS officiers epéciaux et le co-
roner firent un examen des circonstan-;
ces, après quoi ils en vinrent à la con-!
clusion que la pauvre femme s'était

|! défibérémrent donné la mort avec ges

! deux enfants.
Lrg indices ont permis de reconsti-

tuer le drame de cette façon Dès,

qu'elte crut son mari endormi, la jeune
| femme aurait été chercher sa petits
"file qui dormait près de son père.
Puis ayant couché les deux enfants
sur le plancher à ses pieds enroulés
dans un® couverte, elle a ouvert les
becs de gaz et a attendu la mort as-
sise dans ga chaise et priant.
Om ne sait pas au juste quels gont

les motifs qui ont poussé la jeune
femme à se sufcider et d'entraîner ses
deux enfants avec etle dane 'a mort.
E‘le était en bonne ennté, mais H est
possible que des peines domestiques
aient temporairement affecté ses fa-
cultés mentales.

 

Nouveaux détails sur la famille

Terrien

rail River, 5—Vaici quelques mou-
veaux délails sur La famille de Mime:*
Joseph Terrien, cette jeune femme qui
s'est empoisonnée avec ses deux petits
enfants dans fa nult de samedi à di-
Marche.

Joseph Terrien, Ye mari de cette
femme qui a mis fin, en si peu de
temps à sa vie aimsi qua celas de ses
emfants en bas âge est né à Rimouski,
Canada, et il est dans la tremtaime.

Il y a 13 ans, «a famille vint séta-
blir a I+" River. Elle demeura pre-

mièrernent à Border City, puis ensuite
elle vint hubiter plus près de l'église|
paroissiale. |
M. Terrten est actueTement employé!

au nouveau pont que le chemin de fer
New-York, New-Haven and Hartford
fait actuel'ement construite à Somer-
set. Il travaille chaque jour à cette
gigantesque entreprise. |

II v a quelques années M. Terrien’
fil "a connaissance de Mile Fioridu
Maloney née #4 Ste-Anne des Monts,
il y a eu 35 ans le 7 juillet dernier.
Son épouse était venue s'établir ici

svec sa famile il y a 18 ans, de sorte
qu’elle a passé presque toute sa vie
a rah liver.
Les futurs époux après s'être cour-

tisés pendant une période de temps
raisonnable décidèrent de s'unir pour
la vie, et il y à cinq ans leur mariage
était cétébré à St-Mathieu. à
La naissance de leur pramier enfant,

une fi Je, amena un changement chez
Mime Terrien, suivant ce que nous à
Cit hier con mari. I'epuis ce temps,
elle ne fut aucurement Ja même, elle

| était malade et souvent portée à d“s
“senomrents de découragement. Ceci se
fit encore plus sentir aprds 'a naissam-
ce du second enfant, le petit Joseph,

; ii y à d’ux mois.
; A partir de cette époque, M. Terrien
dit que sa femme fut Tcin d'être la
même qu'augaravant. Elie paraissait
plus découragée que jamais. Sa eanté
rendue plus dé icate lui donnait de
fortes inquiétudes
EFe résiétait quelque fois que la

rensée d'élever sa famille la découra-
geait tant qu'elle aimait autant en finir
avec la vie.

M, Terrien essavait d'encourager
com épouse autant qu'il était en son
pouvoir de le faire et ill e-sayait de
toutes sortes de maniènes de dui ohas-
ser ces idées sombres de l'esprit, mais
depuis quelques jours sa femme diave-
mait de pus en plus morose, Il ne
croyait pas que sa femme attenterait
à sa vie et 4 celies de ses enfants.
Outre son mari, Mme Terrien laisse

quatre eceurs et un frèr.

Ces quatre socurs sont Mme Horace
St-l'ierre, de St-Moïse, Qué ; Mme
Ubade Thibodeau, de Métis, Qué
Mane Pierre Iec:air, de St-Moïse, Qué,
et Mme Ivan l'Italien, qui demeure
sur la rue Norfolk en c>tte ville.
Ie seul frére que la défunie laisse

est M. Stéphane Maloney, de Saint-
Moïse, Qué.
Ia familie Maloney est avanlageus>-

mient connue dans cette partie du Ca-
nada. Ile compte avec la famille

 

| Terrien plusieurs parents dans divers
| endroits de la Nouvelse-Amngleterre
ainsi qu’au Canada.

a

INCENDIE A SAINTE-SCHOLASTIQUE

 

Ste-Scholastique, Q., 25.—Vers onze
heures, hier soir, le feu s’est déciaré à
la manufacture de cuirs de M. Moïse
Laframboise et bien qu'une demi-beu-
re plus tard l'incendie fut sous con-
trôle les pertes ne s'en élaèvent pas
moins à environ 2,030, On ignore la
cause de l'incendie et à certain mo-
ment on craignit que le feu ne fit des
dégars plus cons. rables.

Grâce aux efforts des nompiers vo-
lontaires, une catastrophe a pu étre
évitée. |

———————_

AVIS Ï

M. Joseph Thibault, manufacturier

de portes et châssis, etc, etc, informe

le public qu'à partir du ler mai pro-

chain, ses conditions de vente dou-
vr.ge de toutes sortes sortant de sa

mäauutacLure, seront comme suit: 3

u.0!5 net ou 3 p. c. à 30 jours. Un in«

térêt de 8 p. c. sèra chargé sur tout
cumple aprés ce déja

 

Importateur De Marchandise

dlover, Fry & Cia

de Premier Choixi

  

Neuveantés 1ecues toutes les semaines
Roves er dint teaux confectionnés aoyg
enry. i.lauce de Madites compétents
Département pour Messieurs :

Une Spécialité.

.. . UN SEUL PAIX. ..

24 et 26, DE LA FABRIQUE
CUEBEC

BARDEAUX
De toutes sortes

Bois de Construction
BOIS SECHE

Elz. Bolanger & Fils
NALCHANDS DE BOIS

MONTMACHY

 
 

 

 

Faites Usage des

Lignes de Longue

| Distance pour

L'ISLET,
GUEBEC,
LEVIS,
ETCHEMIN,

Pour les prix, informeze
Ÿ vous au bureau Central

{ THE BELL TELEPHONE COM-
i PANY OU CAMADA, Limited
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PLOSRAPIDESERTISE*
du

—ENTRE ——

New York, Boston, Portland
Les Trains laissent Lévis

Fxpress pour Moniagnes Blanches8,0frs mr
A. M,

xprese pour Leauce, sherbrouke et
: ertland.,

Traverse de Lévis 7.30 a.m.

3 X) { Xpress pour Boston et New York

M° our B auce, Mégsntie, “herorooke,
r. l'oston, New York et tous les en-

droit: am dud, tous les ours, exeepréle dimanc e
Ch: rs dorte r~ directs pour >iri field, raccorde-
tuent à Sherbroske avec ie char dortoir de B stom

Traverse de Lévis 2.30 p.m.
n ACCOMMODATION
{ OC ‘e on mouatiun pour Sherbrooke st

.

1. M,
€3 ations interué naires ous lag
,uUFs excepté le Samedi.

Traverse de Lévis 6.00 p.m.
LES TRA NS ARRIV. NT A LEVIS

Express de oston et New-York...1} P.M
Ext res Lical....….. saver shee venues 9.50 PM
AOCOIMOUBULION. teverennnerorneccaass TD AN

NOTES

Un cfficier de dousne des Etats-Unis examine
deabagäges qui : urient directement de Québec,

d.H. WAL£H, Ek. 0. 3RUNDY,
Gérant ecuéral, Gérant zen. :’à-:g0

  

 

 

 

Montréal et. Vancouver
L EXPRLSS DE L'OUISST A CAL-

GARY quitte Montréal tous les jours
4 10.10 hrs a. m. chars dortoirs et
chars paials, Chars dortoirs pour

Touristes le dimanche, ie lundi et le
jeudi.
EXPRESS DU PACILIQUE A

VANCOUVER quitte Montréas tous les
jours a 10.10 hrs p. m. cows dorivirs
et chars paiais, chars dortoirs pour .es
Touristes les 1nmardi, mercredi, ven-
dredi et samedi.

Quitte Montréal tous les jours à
10.10 hrs p. m. viâ le Pacifique Cana-
dien, la basse du Nid au Corbeau,
Kingsgate et Spokan> International
Ry, se rattachant & Spokane par 1'O-
regon Rd., Nov. Coy. pour les stations
locales Portland, Ore., et tous les
points de la cote du Pacifique situés au
sud de I'ortrand
ALLEY A BOUFFE: Le rendez-vous

d’hiver an Canada.
Hôtel Sanitorium ouvert aux hôtes.

W. B. TOWARD,
D.P. ACPR

St-Jean, N. B-
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ILADANQUE DEQUEBEC
FOMD.E EN 1618. — INCORPOREE EN 1822

BUREAU CHEF - - - QUEBEC
 
 

Capital souscrit . + + = $3,000,000

Capital verse . . + + À 2,500,000

Fonds de réserve . . . . 1,250,000

LA DEUXIEME BANQUE DU PAYS PAR ORDRE D'AGE

DEPARTEMENT D’EPARCNES

INTERET payé de la date du dépôt au plus haut taux

courant 4 FOIS L’AN

sur dépôt de un dollar ($1.00) ou plus, et calculé sur la

balance journalière. 2,
Les affaires venant par la malle sont transigees avec

soin et exactitude. :

Notez bien qu’une succursale de cette banque es

maintenant ouverte a

MONTMAGNY

Demandez une BANQUE PORTATIVE prêtée gratui-

ement; c’est le moyen d'economiser chez vous.  
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J'informe le public que j'ai recu mes

ETOFFES A ROBES POUR LE FRINTEMPS

ETOFFES A COSTUMES ET A MANTEAUX
Dang les grades nouveautés et du meilleur goût.
J'ai aussi une bien belle ligne de MAN MJAUX
F'ANTS dont la coup: est irréprochable,
La ligne pour ILOMMES et AU COMIPILEIT, Lans

les <ous-vébtamenty, vous trouverez pour tous les goûts
toutes lss bou:ses,
Venez voir aus une ETOFFE A ROBE que Je
vous offre à 17 cts la verge, double largeur, et qui
estmagnifique pour matinée et robe d'été.
Noms continuous toujours de donner sur achats au
comptant des couPons pour cadeaux en argenterie,
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William Gamache
Rue St-Thomas,

  
Montmaguy.   
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ASSURANCES
Fren(rissez-vous centre le Feu en tenant voire preprieté

bien assurée à un bureau sûr.
Nous représentons les m eilleures compagnie anglaises et cana-

diennes.

Si vous voulez assurer votre magasin, votre résidence ou votre

ménage, demandez nos taux, qui sont les plus bas,

ROUSSEAU & HEBERT
, NOTAIRES

RUE DI DEPOT. - - - - MONTMAGNY

AT OV NS/ an

Tonique,Apéritif, Reconstituant

Le Vin des Carmes
Le plas ancien des vins médicinaux

 

 

   
 

  
est prescrit avec le plus grand succès par la
Profession Médicale dans les cas d’Anémie,
Manque d’Appétit, Dyspepsie, Irrégularités
des fonctions sexuelles. Recommandé aux
Convalescents des Fièvres et de toutes les
maladies débilitantes.

 

  
        

  

 

Généralement adopté dans les Hopitaux.  
HOSPICE DES SŒURS DE LA CHARITE.—Nous, soussignées,

certitions que le VIN DES CARMES est@n excellent tonlque qui a fait JF
un bren réel à celles de nos Sœurs qui en ont fait usage. Plusieurs de À
de nos Missions l'ont aussi employé avec succès. )
a LES SŒURS DE LA CHARITE DE QUEBEC.

Dépositaires Généraux : A. TOUSSAINT & CIE, Québec À
< ems. ve & PRE I
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QUININE
REET

 

    

 

DE CAMPBELL FORTIFIR
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D. E. BOLLUC, M. D
Bureau de Consultations Medicales :

SPÉCIALITE : Maladie de ls bouche
des gencives et des dents

Extractico ces Con's Cars Oculeur
HM-urcede bureuu: De 9 hr- a... à hr | m

les Dui, jeuul, Verdiedi vi same ii de chaque
sO1nuinr.,

 

 

Bu-ena chez

M. Xavier Rouleau,
Rue de la station, - Montiiagnye

15 an, 190%— Tel. Lei) chasse,
—om

DR. PH. RICHARD
Medocin et Chirurgien

Ex-tnterne de la Maternité de Québes,

Bue St-Jinn-Bapt:st", Mo tmagny
Tel. Bell et Bellechasse, 81

16 Juin 19 &

A. J. BENDER, C. R.
AVOCAT - -

MONSTMAGNY,

PP. Q4

“Téléphone Bellechasse.”

MAURICE ROUSSELT

loct 1904,

LL

AVOCAT - -
MONTMAGNY

P. 2.
A Québec tous les lundis, au Na

139 rue Saint-Pierre. , {
 

: Maximilien Guimont
Huissier de la Cour Supérieure,

Cap Saint-ignace

Est autoriséàsolliciter des abone
Dements au journal * Le Peuple 7, ob
à en collecter le prix.
 

Jos. C. HEBERT
NOTAIILE

Agent d’Assurance sur la Vie
el contre le Feu.

PRITS DPARGENT—

Rue du Dépôt, Montmagny
TEL. BELL 8
Téléphone Bellechasse,” J

Dr ARTHUR LANGLOIS
CHIRURCIEN-LENTISTE

7 RUE SAINT-JEAN
— QUEBEG —

Tel. 15Li. 1ect 1904,

 

 

L. D. E. l’ouUssEAU
L.L.s.

——NOTAIRLE-—

RUE DE LA STATION
2508, Montumusnye

“Téléphone Bellechagse.* ~

 

AVOCAT

Rue du D:pot, Montmagny.
Bureau : Teleg hene, Beli 65

Résidense : Tel. Bellechasse 52

Real Lavergne I. L.L.

 

 

 

OMER BERUBE
L. L. B.

AVOCAT Montmaony
Bureau : chez M. Alfred Blouiu

rue du Depôt, Montmagny.
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L'ARGENT DU PEUPLE
 

Wine, Woman & Gr

(Du Canadien ” )
M. Kenneu {‘aicou-r, compieble à

Montréal, cst évideemument en train de|
devenir minionnaire. Il est bien l’ea-
fant gñté du gouvartemeut (est
par des mifliers et des milliers le
piastres que le gouvernement lui re-!
wet l'argent que ie peuple gagne à la
sueur de son front.
Ie ministre des chemins de fer, M.

Graham, eu réponse à M. Fost:r, a

ædmis que M. l’akconer et ses trois as-.
sociés, comptabses eux aussi, avaient
reçu l'an dernier la très joie son-
me de QUANANTK-TROIS MILLE
FLASTRES pour quelques mois de
travail qu'ils ont consacré à la revi-
sion de la comptabilité dans l'adimi-
nistration du chemin de fer lInt:trco-
ioniaJ, }
Ou la comptadifité de c départe-!

amant était un véritab'e gächis ou ele
était passable. Si ei'c était un gi-
Chis, qui en était responsable ?
Le ministre des chemins de fer et

le gouvernement

Te gouvernament, était donc coupa-
be dincompétence de négligence et
d'abus.
Et quand jes cons”rvateurs, aux

 

aft et leur ocnséquence

Ie peuple sait-il mwnintenant pour-
quoi .e gouvernement Laurier dépense
wound hui cunt treize millions à
doers par anime quand ks conserva-
leurs ne uwépensaleni que quarante-
deux miitions en 1806 ?

 

LE PEUPLE DE MONTMAGNY—VENDREDI, 27 MARS Ivos
toma

Dépêches télégrapniques

Cannes, 24—1e duc de Devonshire
est imort ici ce matin, succombant à
une syncope du coeur.

Lexington, Ky, 24—Quatre persoa-
nes onl élé tuées et un grand nombre
blesses dans ua accidend de dhamin
de for entre Burgen et Highbridge, ici,
ce matin, sur ia ligne du Queen and
Cresuem: Ry, Les hopitaüx sont rem-

- plis.

Montréal, 24—Le sénateur américain Quand la crise se fera plus sentir,
le peg te souffrira de l‘extravaganne
des ministres d'Ottawa, dont certains
deutre eux ont pratiqué scanida: euse-
ment le “ Wine, Woman & Graft '
Quand des ministres administrent

le pays en compagnie de Cupidon et
de Bacchus, H y a bien des erreurs
dans :a complabilivé des départemen*s.

C'est M. Mimmerson qui avait admi-
nistré lFIntercoonial avant que l'on
décida de payer si cher à M. Falconer
FOUT débrouil.er la comptab£ité du  é-
partment des cheanins de fer.
Le méme M. Faiconer a aussi reg

au-delà de So0,000 pour avoir travai'-
ler pendent un an et demi à débrouil-
ler ct à débarbouiller la comptabil'ié
du département de .a Marine,

Que penser d'un govvernement qui,
après onze années d'administration.
est obligé de venir chercher des ex-
pernts-ccanptaides, à Montréal, pour les
Sortir d'une situadon administrative

Franchot, de Niagara, est mort à Phô-
pitab Générai, ce matin

Tokio, 23—Le “ Muœu Marn ” na
vire de SOU tonnee, a la dgne japo-
naiee * Nippus Yusen I: isha.” a som-
dbré dans une Collision ce m fin, avec
le ‘ Hodoyosai Marn ri: JIako-
date.
Le capitaine du Mutu Maran ” lu

plupart use 244 passagere et 43 hom-
mes de ’équeépage ont péri.

Rome, 23 - L'imprimerie du Vati-
can vient de publier un “ Liber Gra-

| dua.is,” avec modifica) one musica.es
de sa pureté première.La compilation
a pris plus ue quatr- ans. L'édition.
officieie dx Vaucan, cu. doit être en
usage dans toules les é; Vises, sera pa-
bliée bientot. La prem'ère copie pré-
sentée au "ape a regu !es comipliments
de Sa Saiu clé de mê.n < que d’autres
ouvrages iihurgique- ce de pein
chant.

Pali-River, 23.—M. Borden, ie

gihuement daoguiescer à ba choss,
fabsant remunquer que, pour dThondeur
de (a famille, elle ne vouldt pas que
son père Teate sour laccusation d'a-
voir conunjs des déboarnemeirts.

Le général Stoessel en prison
Saimtabétersibourg, 23-—Le Wewte-

nant-généra! Stoosel, qui a commen-
cé à purger sa condammtion à dix
as de prion pour lêcheté et trani-
son, à £a suite de la reddition de Port-
dithur aux Japolads, eue à la
forteresse Snintt'ierse et Saint-Paul
une chambre voisine ds celfs du con-
tre-amiral Nebogatoff, qui purge une
condamnation similaire pour &étre
reudu aux Japonais dune MR mer du
Japon, La chambre a une superficie
d'environ vingt Pieds Carrés ei dome
tur un petit jardin où fes officiers
Peuvent se promener. La famille de
Sto Se] a reçu l'autorisation de re-
meubler la ceMule. Les officiers qui
sont dans la fortene-se ont foisté un
“ Tres ” auquel a été admis le général
Stoes ei. Je transfert du génémt à
la for reste, qui s'est effectué hier,
lait inattendu ; Stossel a persiaté,

en effet, jusqu’à la dernière minute à
ospérer que l’empereur Le grâcierait.
Les autorités de la prison n'étabemt
pas préparé: à le recevoir, il n'y avait
aucume chambre de libre et, pour lui
sn procurer Une. d'e ont dû f£'ére
déménager deux officiers qui avaient|

servi sous les Ordres de l'amiral Ne-
bogatoft.

Une collision
Woodaviile, New-Hanmpaiire, 23—

 
élections de 1901, accusalent le gou-! aussi aocminable ?
vernement devant l’éectorat du pays; Oui, que pener ? Est-il un électeur
d'aüministrer l'Intencolonial d'une fa-| sérieux et restectab € qui oscra ap
çon scamaleuse, ils avaient donc raf-; prouver les actes oaieux d'un gouvar-
eon. It quand les libéraux accumient nement qui administre à la diab'e les
SUTS auversaires de Itnconge et de, affaires du pays ? Nom.

grand filateur,a ondonné une diminu-|Cing homnres ont été Lüds dans ue
tion de travail dans ses fabriques à eodision, vers 8 heures, samedi mra-

LESFÊTES DU
Ille CENTENAIRE

Les grandes lignes du programmes
qui sera pubiie cefte semaine

Le programme des fêtes du troisième
centenaire eet comgpiètement arrété,
mais oo n’est peut-être pas avant une
coupte de mols qu’il pourra recevoir
une sanction définitive.Certaines nar-
ties sont guscaptivles de subir des ino-
difications, par exemple, odles daux
lesquelles doivent figurer le prince de
Guiles ot les nombreux régiments dé
notre milice qui vont prendre pert aux
fêtes.

Il tmporte que ces parties du pm
gramme soient soumises À l’approba-
tion de qui de droit, avant d’£tra
fixées définitivement.
Cependant, il est possible dès au-

jourd”hwi de donner une esquisse de
ce programme que nous avons déjà
partidiement fai. connaître à nos .:c-
teurs.
On sait que les fêtes seront ouvertes

lundi soir, le 20 jui.let. Ce soir-là, ds!
hérawits d’armes accompagnés die far.-
fares parcoureront ia vil'e de Québec
annonçant l'ouverture des fêtes, pro-
dlamant de troisièrne centenaire de la
cité de Champlain et eonnant le cou-
vre-feu.
Le Prince de Galles débarquera à

Quebec je 23 juifiet. I] sera reçu offi-
cielement au débarcadère par S. E. le
Gouverneur-Général et tout probable- cause de la basse des cotons IMpTi-|{in, entre deux convois de marchan-

més de 1-4 œut Les set filalures qiges, à environ un mille et demi de
Borden seront fermée: toute la Se :2 gare de Haverhi},
Dalle ep cesseront alternativement le" Voici les noms de:
travail jusqu’à oe qu’elles aient at-

maihetrreuses

calommie, ils blaguaient dene le peu-
pie.

Et si l'atmimistration de l'Interco-
lonial ne méritai. nul'ement la criti-!
que des conservatenrs, commont
fait-H que ln révision de la commtabi- à boire et À couler d: douccs heures CIeUX à été commis à
lité, qui est la base de l’administra-
tion art coûté si cher !

Te gouvernement aurait-it vou
faire des cadeaux à M Falconer ? Ou
M. Falcorer aurait-il été ob'igé de e-'
mettre un montant à la Caisse Elec-
torele ?
Nous ne croyons pas M. Faficoner

coupable. le gouvernement était 1!-
bre de ne pes l’empiorer.
Mais ‘e gouvernement, Tri, est cou-

patrie. sinon de voi. ou d'un favori-
stems horrible, av moins Fun gaspll-
lage sams pméctdent.
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L’adeninistration d'Ottawa est rui-
neue,
Nous avions bien raison d'affirmer

qu’un ministre de la couronne qui

€n compagnie de femmes trop géniémeu-
ses, doit être dénoncé à la vindicte pu-
blique comme le pire ennemi du pars.
Li est payé par le peuple pour consi-
Crer som temps, seg tarents, son inte'-
ligence au s-rvice du pays. Quand 1.
rose son temps À boire, à s'amuser
foll'ement, il trahit, et il expose ke
pays à des dangers considérables, (1
n'a pas la lucidité d'esprit qui est né-
cosssire chez va homme qui adininis-
tre der millions.
A Québec, ii y à on aussi des viet!-

mes de “ Wine-Woman.”

 

L’ECOLE DE LAITERIE

 

Ce qu’elle devait coûter et ce qu’elle a coûté

 

(ru “ Courrier

Le député de Shefford, M. Berumand,
a fait J'interpellation suivante au su-

jot de l'IDoce de iLaiterie :

Par M. Bernard :

1. Quand onu commencé les tra-
vaux de construction de "oo d’in-
dustrie laitière de St-Hyacinthe ? 20.
tes travaux ont-y d'abord été faits
à ja journée ou par contrat ? 30. JYans
a première aiternative, qui a dirigé
cog travaux, et combien a-t-on dé-
pensé de ce chef ? 40. Daus la secon-
de aiternative, à queïle date, avec qui
+ pcf quel prix le gouvernement
a-t-iF sé contrat pour la comstruc-
tem et l'ameublement de Ta dite ins-

titution ?

Réponse par "hon. M. Roy:
1. Le 7 juin 1904.
2. 8., 0.—Les travaux Ont été con-

fiés originairement =sur les in-true-
‘ons affirielles du miMistère de l’a-
griculture. 3 MM. Dussault et Pa-
geau, dom la soumission avait été
woeptée A la suite d'un appl par M
vo‘e*das fonrmanx. La soufnission s'é-
levait A $41,175.75.
Un contrat régwier est intervenu,

le 17 avril 1905. entre les dits Dus-
sait et Pageau et le ministre des
Travaux Publics pour la construction
de la d'te écote. Quant à l'ameuble-
ment. 1 a étA acheté en diff vents

temps de divense- personnes, sur la
demande des officiers de la Société

d'injustrie laitière.
L'hosorable M. læiBlanc.—Est-ce

“intention da Zouvernement de pu-
biere un tiansand ou Jomrnal des dé-
bats de ! \v emb ‘ législative ?

de St-Hyacinthe™

Itéponse par Jhou. M, Gouin—
Sous considération.
M. Turgeon a 6b6 ministre de l’a-

gricukture depuis jtun 1902 aw 4 fé-
vrier 1905, C’est lui qui a fait avec
les entrepreneurs Dussault,  (*mpri

meur) et Pageau, 1e contrat ik: l'Ecole
de iLaiterie, et nous nous étonnons de
voir ja date du 17 avril 1905 donnée
comme date du contrat—“ régulier ”

di la réponse. Ie contrat aum été
irrégulier jusqu'à cœ temps-là. M ne
serait pas mal de lire cette méponse
avec soin : Fite parle de travaux
confiés “ ortgimairement sur les ins-
iruciions officielles du ministère de
l'agriculture ” à Dussault et Pageau tenor Firmin, chef de la recente in-'
à ja suite d'un appel par la voie des

journaux. Or nous savons que cet ap- Tévolutionmaires qui s'étaient réfwgis !
pel a été fait de juin à sentembre au consulat de Gonaives peudant les :

deux derniers mois, se sont euibar-|1903. et que les travaux étiient en
pleite voie en 1901 : Massauit et Pa-
geau étaient en pow-ession du contrat
en 1904 ; ils l'avaient eu des mains
de M. Turgeon.
Ce qui nous frappe dns l'histoire

de œ contmit, c’est cette survenance
d'un imprimeur, “6très oceupé,
Gans cectte entreprise. Une intimité
politique de vielle date entre l'im-
prireur et le ministre enffit 3 mene
à exmriquer cette anomii'e évidenie.
On a tant conté de choses cur cette

affaire de l’Flocñe de Toadtermie, dont le
Col ne devait pus dépasser $15.07
el atteint maiïimbenant 575,000 (voir
chan, vv. statuary de 1902 et commtes
publics depuis), que nous conseftors
a-M Bernard et à l’oprosition de
scruter cette affaire à fond. .
Les éleccions ont eu lieu en 1904.

  
   

CRIME D'UN IVROGNE

Il assomme sa mère à coups

de bâton

Fort Wavre lui 23-—Urover C.
luke, e util Revnokls, d'Ander-
son, lod. ont élé arrété, hicr, sous

l'accumaticn d'avoir tué la mère de
Plake, sam:di à Anderson.

Après eon arres-rion, Bake a fait
d 6 aveux © Ui ip>, UzNt son campa-

gnon Renn lds

F dit qu .ls avaient bu tous les deux
©: qu'ils avaient bewuin d'argent.

1! se rendit chez ui et entra dans la
cuisine oll sa mère était à préparer :e
diner. I-ynokis se teuait à la porte

dr la me.son.

Blake dit que ça mère s'est mise a

wi reprocher son ivrogherie. Il passa

dans l'agyyrtement voisin, et @ s'em-
para d’un bâton il revint dans la cul-
sine ot frajpa sa mère à la tête. La
gquuvre. feuune s'affaisa sans con-

nasanne. IL la dépoula ensuite
afin pet.L gac que le portait susendu
à @c: cou. sous ses vêtements, et dans
æque. se rouvaient de l'argent et ses
dijouzx.

11 monta ensuite à l’étage supérieur
pour changer d'habits Il entendit du
bruit duns lA cuisine. Li descendit
préciT.iTaiument et trouva Reynolda
près du corps de sa mère. Il prétend
que Ieynoids a avoué avoir frappé

‘a vicille femme.

Ies deux misérabées sont venus pas
ser la nu‘ à Fort Wayne. et ils ont
été arrêtés juele au mament où fis se.
Yréparatent à partir pour Michigan,
pac le-carvoi,

L'EGLISE CATHOLIQUE EN FRANCE

[D’une lettre pastorale de Mgr Evs
sautier, évêque de ia Pochelle, sur la
situation =matérielle de l’église, en
lrance, nous détachons oe na sage :
“Malgré tout, mows sommes et se-

rolls encore une fouce. Nos ennemis

te savent, Tl!'s ne désarmeront pas. Les
nous 'nterd-ront l'enseignement à to1<
les degrés, non parce que nous seri0'.s
ignorants, non parce que notre CoT-
duite en serait indigne, parce que
nous sommes prêtres. Mais ils na
pourront pis fauscer chaque lo, tant
soit peu libérale, par uns exception
d'rigée contre nous. La jégistaltion
vaiïdra mieux que leur esprit évo'i.
Etudlon--" frour utiliser.
des assoc.ations cultuelles BOu- sont

interdites, telles qne «acta nous lès

 

i
teint une restriction de production

| victimes qui ont perdu la vie: H. C.
Brown, chauffeur,

ment une adrsse lui sera présentée
par ie Parlement du Canada,
Ce jour-là, la Société Royale du Ca-

nada tiendra, au Palais Légis/atif, une
séance spéciale qui sera tout particu-'

Gquivatant à quatre pemaines d’aqrêt Timer E. Croes, mécanicien, Concord, de Champlain et de som oeuvre.
complet.

se parse In grande partie de son tps Rome, 28—Un voi des Plus auda-|N. H, chauffeur;
Frascati, où des

voleurs ot pénétré avec effraction

dans ha magnifique villa Afdobrandi-
ni, qui date du moizième siècle et ont
emporté un bushe en bronze corin-

N. H.; Allen T. Davis, Wocidsville,

Guy Daw, méca-
nicken, Woodavilte, N. H.; Windirid |

| Noonan, serrefrein, de Woodville,
N. H.
C'étaïent tous des hommes d'équipe,
Ie cenrefmein Heury Knox, de

Des orateurs français et angfais fe-
ront l’éloge du fondateur de Québec.
Comme nous l’avons déjà annoncé,

jeudi, le 23 juillet, sera la grande
journée des fêtes :

Arrivée de Champlain à Québec, à
bord du “ Don de Dieu,” sa'ué par

 

Les finances provinciales
 

Longuement discutées à

, Mardi, 24 mars 1908. |
Le premiex débat financier impor-

tant depuis 1904 a eu lieu oet apres-
midi. L'hon. M. Leb'anc a régondu
au trésorierSon discours a été écouté
avec attention et intérêt. Il remet
plusieurs choses au pont et À montre
que le résultat dont se vante tant le
gouvernement n'a pag coûté grand ef-
fout aux ministres. M. Weir a rép.i-
qué A M. Lebanc et le débat s’est con-
tinué ensuite entre MM. Gauit, Per-
reauit, Tellier, Prévost. Le député
de Jaliette a démontré, chiffres en
mains ce que les administrations con-

! servatrices ont fait pour la province,
us particulièrement de 1592 à 1897.

; Le comparaison avec Le régime actuel
est loin d'être au désavantage des con-
servateurs.  L'hon, M. Gouln a la pa-
role pour continuer le débat.

 

 

L'orateur a pris le fauteuil à 3.15.

heures. |

l'Assemblée législative
 

MM. Leblanc, Tellier et Gault détruisent les

prétentions libérales
 

payer. Malgré œla, administration

conservatrice réussit à remettre le
budget en équilibre et à rappeler ocer-
taines taxes contrairement au régime
extuel qui ne s'est pas contenté de cel-
les qui existaient, mais qui en a jim-
posé de nouveilles,
Depuis 1896 les anciennes taxes et

les nouvelles ont donné $888,863 de
plus que sous le régime conservateur.

L’hon. M. Lebianc a terminé en ex-
primant l'espoir que le peup e exami-
nera complètument la situation avant
de porter son jugement et que de Son
côté le gouvernement donnera au peu-
ple le temps de former ce jugement.

LA REPLIQUE DE M. WEIR

se résume à ceci: lo, M. Bourassa
n'a pas pu prendre la place de M. Le-
blanc; 20. Tras peu de nouvelles
taxes ont été impos.es; Jo. il n'y a
pas de gouvernement qui pui-ge faire
face aux exigences da l’administra-

Les affaires de routine, présntation ; tion publique sans imposer ie taxes.

de bills, etc, étant terminés, j’hon. M. A la séance du soir, qui ne com-
Leblanc prend la paroe sur la ques- Mença qu'à neuf heures, M. Gault
tion financière 11 ne trouve pas le reprit le débat sur la question finan-
discours de M. Wei suffisamment Cière. M. Gault trouve excessivement

clair. L'impretsssion qui se dégage de
Concord, N. H.; lierement consacrée a la glorification ce discours,c’est que le régimel ibéral

a réa 1s€ les promesses faites par M.
| Marchand. Les documents publics de-
|montrent au contraine que ces promes-
ses ont été complètement oubliées.
pcur ne pas dire vid'ées. |

Far exemple, <s dépenses ont aug-
rrenté d’une, façon considérable, M.
Weir admet cètte augmentation, mais

thien du pape Clément VILI, de très| Woodsviile, à eu un bras ca®é, Les des cloches de toutes les ég'ises de ial il prétend l'explhiquer en disant qu'eile
granide valeur. Les voleurs Ont péné-
tré daus la villa en brisant Une fenê-
tre et ont emporté fe bute qui pèse

500
Cen'brai de la ville,

Madrid, 22.—Le moi Alphonse a en-
voyé un télégramme au roi Fdouard
A Joacasion de ltuvoi à ce devnier
de Fanifonme du régiment de Zamo-

Ta, et a Tapmelé les vieilles relations

des armées anglaises et eupagnoles. Il
a dit : “M y a œnt ans, Dous avone
combattu côte à côte.”
Cette phrase est énooutestabtement

vague, maïs en Ja faässant ainsi in-
tentionnefement, le noi Alphonse s’est
montré bien diplomate, Car si] l’a-
vait prûciese, A aurait été obligé d'a-
jonter * contre fa France”
New-York, 23—Les personnes qui

Dabilent das miwves du New-Jersey et
du Long Island et qui eemient dési-
reuses de voir le serzent de mer, fe-
ront bien de polir des ventes de leurs
Lumietts marines.
Le capitaine Adolphe Mader, du va-

peur “ Amiral-Farragut,” de la Uni-
ted Fruit Compuiy, qui rentre de Port
Antonio, anno:c qu'il a vu le pre
mer serpent “> mer de M saison à
trois cents miles au sud du cap Hat-
teras.
L'animal se dirigeait vens le nord,

el le capitaime Marder dit qua en ju-
ger par sa vitesse if! devrait être au

 

large d'Atlantic City dans trois se- trente-cing pieds de hauteur et qui à |
pour but de retenir Tes eaux de la ri-’maines environ.

Port-au-Prince, 26.—Le généra) An-

sunrection d'Haïti, et tous les autres

qué: aujourd’hui a bond du croiseur
français “ d’Histrées,’ qui est parti
pour Salnt-Thomas,

| es hommes réfugiés à la légation
de Port-au-Prince persistent à mefu-
sr à s'engager envers le gouverne-
ment à rentrer chez elles si elles sont
Temises en liberté, et i eera proba-
brement nécessaire ds les déponter

toutes en les faisant bénéficier de la
protection diplomatique.

Denver, Colorado, 22.—Giusepme
Alia, le meurtrier du père Leo Hein-
Tichs, sera exécuté au cours de la se-
piaine commençant le 12 juillet. Le
juge Wihitiond en fixant cette date, a
rejeté l'appel d’Alia, qui demandait à
êlie jugé de nowveau, On rapporte
qu'Alia continue à simuler ta folie. Tl
se montre violent et est l'objet d'une
eurveillance toute particulière depuis
qu'il a essayé de s'évader après avoir
büessé avec un rasoir SOn compagnon
de celiuke. Comme On le fait, Alia a
été condamné à mort pour avoir tué
d'une balle de revolver dans Ta poi-
line te pare Heinrichs au moment on
il jui donnait la communion dans I"é-
glire Ste-Fbizabeth.

Londres, 23.—Lord Cromer, donut le
livre sur l'Bgypte a attiré d’attention
des deux côtés die PAtlantique, a re-
leu ume lettre d'invitation du président
des Etats-Unis de visiter WlAmiérique
(jJ'année prochaime. et d'être son hôte
‘à la Maison Blanche.

Lord Cromer n’a jamais vu le pré-
i-ident et n’a jamais traversé 1Améri

que.

a Te but du président en invitant
Tond ‘Cromer erait de lui demander

les (conseils relativement à d'admi-
nistration des Philippines,

offrait. S’eri uit-il que tou‘e associr-|

tion de prêtres ou de fiddle soit con- | Vlendra au Canada.
damnée, eynd.cats, coonéritives, $>- Pour l'honneur de la famille
ciétéz civiles ? A travers les itcohé-
rene: 1es eilences, les pirti-pr's:  Alumcie, Indiana, 23.—I1 y a une di-
d"hos:i’ité des législateurs frayohsi-  zaipe d'années, M. Henry
nous en chemin, en prennnt l'avis de (ré&srrier de otte ville, était arréie
jurisconsultes sûr. Pie X nous ifivi- ‘in déficit assez considérable ayant été
te à nous réfugier dan: le iroi*t com- coustité dats sa casse, Celui qui,
mun, I] reste A faire d"henreuses d$- cere époque, fournit caution pour M.
couvertes dans ce doma.re. Barton paya en-uie vue p-rtie du dé-
“.A mesure que les lois injustes =o ficit et le trésorier fut remis en li-

succéderont, que notre s'tvation em- berté. M. Barton me netira à Los An-

prera, que nous dimiNuerons peu:- geles, Californie, et deruis cette épo-
&ure cle nombre, nons trars'orm.rons que sa fille qui est sténograph dans’
si] de faut, nos habitudes notre gen-; œtts ville a, par un travail acharné,
re de vie, notre apOMO!A[, du-SIONS-! versant par acmote «de $25, payé
nous vivre en Communaué de mis-jtout ce que son père devait à Ja ville’
gionnaires,” qui vient de Yui envoyer un Teçu fi-!

—- nal.
Depuis longtemps, la municipalité|

(Ir assure que M. le Dir Côté, dépu-|ce Muncie avait à plusieurs Tepri-es !
té de Su-sSauveur. a Ja promesse d’é-linanifesté le désir que MI» Barton
tre nommé sous-ministre des 'Fra-|cesät d'envoyer |argent qui Ioan-

vaux Pubic-, en supposant que le tà- quait à la raisæ de con père, mais
tulaime actuel, M. Æ. Lesage, consette chaque foi, ka jeunefide refusefner
à donner6 démission

|

 

À, JUGEMENTS DE LA COUR SUPREME

 
autnes employés des deux trains ont
léié fortement secoués. |
' Un cœrtain Bombme de wagons ont|

ville, les canons dos frégates et ceux
de ja Citadelle.

Réunion au pied du monument

test due à œque le gouvernement a
dépensé beaucoup plus que les diffé-|
‘rents services publics. Comparant les

livoes et était placé dans De Hall déraiMé et ont été ‘très avanés. On Champlain où un câbfegramme d'hom-; crédits affectés à ces différents servi-
a pris Ja journée à déblayer fa vole. , mage et de loyauté sera envoyé au roi oë avant et après 1896, l’orateur ne
La rencontre a ew Leu dans une for-

te courbe et une rampe ; Ja cause Ba
pas encore été déterminée, mas om ne
croit en présence d'une erreur dans
l'émission des ordres par l'expéditeur

Ge Plymouth, |
| Les deux mécaniciens et les deux

de sauter, sont au nombre das tuée

Le c:nal de Panama
Londres, 23.—Un

‘gas a interviewé M. John Rodger,
| gouverneur de la Côss d'Or, qui re-
Vient d’un voyage à Panama et à Cu-
‘da et Qui rapporte une impression
| très favorable sur l'état des travaux
"et ta situation sanitaire dans l’isthme
de Panama.
Aucun cas de fièvre jaume N'a été

constaté pendant les deux dernières

années eh les travaux du canal ont
feit des progrès remarquables. On es-
time qu’il sera achevé avant 1914. Les
travaux les plus intéressants sont le

| percement de la ‘Culebra ef la cons-
truction du barrage de Gatun, Tong
"de deux milles et demi ot Tange d’un
‘demi-milhe à la base et4ie quabre-
‘vrmets ‘pieds au sommet, avec cent

 

jourmæliste an- |

vière de Chagres en formant un fac
artifiche]l de 170 miMe: Carnés. |Tes
eaux du canaî sesront a quatre-vingt-
cing Pieds au-dessus du Téveau de la
mer. 14 y aura trois écluses de Pat
lantique. Ie barrage aura une hau-

l teur de cinquante pieis au-dessvs du
niveau du canal. dont la profondeur
{sera d’une qurrantairte de ptits et la!
‘longueur tofaie de 50 milles, avec
cent dix ‘pieds de largeur. TJe canal
|Fera Pemez large pour que les Tavines

| Duissent se croiser.

La conquête de Pair
Paris, 2'—\près l'expérience de

vendredi, établissant un Mouveau re-
cord, M, Henry Parmer g fait une
uouvélle ascension -dans son aéropla-
ne, samedi. Cette fois il à parcouru
‘deux kilometres et demd dans 1espace
de 3 minutes et 21 secondasu Plus
tard, en Compagnie de IM. Léon Dela-
grange, il monta dans Taéroplane de

oe drier. La machine évolua à une
faible hauteur 4 une allure de trente

| mite à l'heure, puis Monta pour un
(court espace de temp: et les aénonau-
| les mirent pied à terre. Cest la pre-
mère fois qu’un aérophane transporte
deux personnes, fait qui a été salué
;par les acclamations de: miTliers de
| spectateurs qui assistaient à fa dé-

monstration. Tes résultats de ces ex-
périence: sont reSaridés comme très
significatifs et prouvent que le pro-

‘Lbième de la navigation aérienme peut
iêtne Tésolu de Même que la question
de l'équilibre.

1200 enfants nous arrivent d'Europe

  

Edouard, ainsi que d°s messages de
sympathie en France, aux Etats-Unis
et à divers endroits de l’Empire, sur-
tout au maire de Brouage, la patrie
de Champlain.

IL est tout probable que le Prince de
Galles assistant à cette cérémonie

cielle des fêtes.

Ensuite aura leu la grande parade
hietorique, dans des principales rues
de ia ville
Te soir,grande illumination des vais-

seaux de guerre dans le port et feux
d'artifices avec déploiement de pièce,
Ipyrothecniques eur les hauteurs de
Lévis. .

Vendredi, 24, inauguration du Pare
des Batailles, et à cette occasion,
grande revue militaire et navale.

11 doit y avoir le soir, grand con-
cert par le Mendelsshon Choir de ,To-;
Tonto, et la Société Symphonique de
Québec,

Tl y aura probablement réception à
Spenær Wood dans l'après-midi.
La grande revue navale doit avoir

lieu Je lendemain samedi. Mais
faudra préalablement s’entendre avec
commandants des escadres.
Dimanche, le 26 juillet, sera

and jour d'actions de grâce.
Une messe solennelle sera célébrée

en plein air sur les P'aines d’Abrahaun,
et un superbe programme musical pera
alors exécuté.

Lundi, le 27, il y aura dans la vilte,
parade des maring des escaxdres,

L'après-midi, régates eur le fleuve
en face de Québec.

Le soir, combat naval simulé par
les vaisseaux des escañres.

Mardi, 28, sera consacré aux enfants,
avec feu d'artifice sur les Plaines.

L'après-midi, sports et divers amu-
sements,

Le soir, gramd hal au Palais Légiza-
tif

{

Jonné par le gouvernement provin-
ci 7

un

Le prince Ga'les quittera Québec,[e!
29, au matin,

Les pageants, représentant les plus
belles scènes de notre histoire, seront
donnés plusieurs fois dans l’ep ‘às-
midi, sur les Plaines, sous ‘a direction
de M. Lascœiles, car les fêtes se conti-
nueront pendant plusieurs jours après
de départ du prince de Galles.
Voila ‘es grandes lignes du program-

me que l'on doit publier cette semaine.

Plus de 300 pertes de vie

Dans les naufrages depuis l’au-
tomne dernier sur les côtes

de la Nouvelle-Angleterre

 

Boston, Mass, 23.—Une statistique
qui vient d'être termine: AemMONLrs

que depuis l'automne der:er jusqu'à
ce jour, les désast.-es maritimes su: Hakfax, 23.—Le “ Dominion,” de ia

ligne DLominion, est arrivé de ‘Liver- ;
Puol, samedi, à Halifax, avec 1,000.
passagers, dont 194 garçons et 56 fil-'
les, qui vont aux réfuges Barnado, de
Toronto, et de Petetboro, et TO en-
!fants qui vout au réfuge Stevenson, à

enfants viendront au Canada cet été,
car da demante d'paisse Leaucoup le
nombre qu'on peut envoyer, L] y avait
aussi vingt servantes d'expérience

Barton, Pour le “ Womeu's (Domestic Guidd,”, Dant de Terreneuve
71 que Drammond, Montréal.

—_—————

 

Ottawa: 23—La cour Suprême a
rendu jugement aujourdfhui dane les
causes suivantes de Québec :

Inverness Railway and Coal Coy vs
Jonee—Agpel renvoyé avec frais. Le
juge Girouard dissident.
Hëtu vs Dixvile Buttér and Cheese

Cor—Appe renvoyé avec frais.
Rioux vs St-Lawrenoce Texminal (lo.

——Agqell permis avec frais.
St-Jean ve Molleur—Motion accep-

tée et Vomire dw régistraire modifié.

les côtes de la Nouvel e-Angletarre

ont été marqués par 250 »rtes de vis.
Sur oe nombre 251 personfies on péri
dans fe: naufrages qui s: sont pro-
duits l'automne dernier, ne dix vais-
seaux appartenant à la fic te de ba.
ques de pêcheurs de St “ierre Mi-

Il est entendu que Lord Cromer, Hamilton. On croit que douze cents QUelOn.
Ces vaisseaux ont sombré sur les

gramis bancs pendant
tempête.
Environ Æ barques de picheurs v3:-

ont au-si péri
pemtdaitt cette tempête Le plus terr-
bie désastre maritime a Sté celui d:
Seamer anglais St-Cuthbe"t au large
de la Nouvelle-Ecosse, le 2 février, et
dans jequel quatorze nommes ont pér.

ASSAUT MEURTRIER
San Francisco, 23—M. D. W. Ste-

vens, aviseur du Conseil d'Etat Co-
ren, a été blessé de trois coups de re-

 

ment blessé. Montréal Tranéportation Coy va
New-Ontarito Steamship Coy-—Appel
permis-avec frais. \

I était arrivé d'Orie ‘ vendredi
dernier et il partait pour Washington,
Jowqu’E a été aitaqué.

il!

ure Vivrente

cut y trouver l'expication de cette
; augmentation de dépense constatée
! sous le régime libéral. Le public en
, généra! n'a pasbénéficié de cette aug-
| mentation qui est due surtout à l’ab-
sence d'un plan général d’administra-
tion. Au lieu de voter et de dépenser

chauffeurs œui m'ont pas en le temps Prodlamera lui-même d'ouverture offi- de l’argent dans l'intérêt général de.
la province, le gouvernement s’est oc-
cupé surtout de récompenser des amis
dont les noms reviennent constamment
seus ‘es yeux du moment que vous ou-
vrez les comptes publics. L'augmen
‘tation de la dépense est due au fav
ritisme, Durant Fé'ection de Nico!

; dit M. Leblanc, je constatai que le de
Eartement de la colonisation avait dé-
peusé $100 dans la paroisse pour amé-
licrar le chemin d’un sien ami, M.
OBrady ou O'Grady. Parcourez la
province d'un bout A Pautre et vous
trouverez de ces O'Grady un peu par-
tout.

Dans le seul département de la jure
tice, l'on a augmenté la dépense de
près de $20,000 depuis 1897.
Au chapitre de l'Instruction publi- |

que qui devrait avoir attiré Ja plus
sérieuse attention du gouvernement,
M. Leblanc constate que le gouverne-!
ment a été beaucoup plus économe
qu’ailleurs.La question du salaire des
instituteurs n’est as encore réglée,
reppeile M. !. lane, et tant que les
salaires scront aussi dérisoires,la pro-
fession n'attirera point la jeunesse,
Remontant que'que peu en arrière,

M. Leblanc rappelle le fardeau dont
l'administration Mercier avait chargé,
fa province, combien ces obligations.
ont augmenté le service des intérêts.
et conséquemment privé ‘es conserva-
teurs d’une somme consMérable qu’ils
auraient pu apr'iquer à d autres fins.
I] énumère aussi tous les travaux pu-
blics commandés par le régime Mer-
cier et que les conservateurs durent

 

faible la réplique de M. Weir a M.
Leblanc. Elle ne vaut guë:. mieux
que ses chfffres qui manque. de pré-
cision,

IM. Maurice Perreault s'est donné

autant de peine pour démontrer que
je gouvernement libérai administre
bien les affaires de la province qu’n
sem donnait J'année dernière encore
pour établir que l‘administration t-
nanedre de son parti vaiait à peu près
rien,

LE DEPUTE DE JOLIETTE

remarque qu'il ne faut pas s'étonner
de la lenteur du peuple à débrouiller
les questions politiques quand ees re-
(présemtants eux-mêmes ne peuvent

pas s'accorder sur la question du sur-
plus ou du déficit. Y a-t-il surp'us, y
a-t-il déficit ? unacun répond à sa
manière. M. Tellier s'appuyant à son
tour sur les documents publicz, mon-
tre que l’administrauon conservatrice
de 1892 à 1806, a non seulement re-
tabli V'éguilibre dans le budgat, mais
qu’elle a en outre dépeusé en travaux
publics une somme de un milion et
d»=i ‘orgque l'administration n’a dé-

CT ex veal que le
parti conservateur a prélevé de nou-
veaux impôts en 1892, mais il n’est

.… impôts ont été
«ilg.uelltes par le régime actuel.
il'hon. Prévost a fait un liscours

rempli de conseils à J’administration
actuelle. Il demande qu'une partie de
la subvention fédérale soit consacrée
à la colonisation qui devrait se faire
avec plus de méthode. Pour mettre
le département des Mines en état de
répondre aux exigences du service pu-
blie, il faudrait dépenser $15,000 au
lieu de $3,000 par année. Au lieu de
Se vanter de ses surplus, le gouver-
nement devrait encourager davantage
les expositions agricoles et de pro-
duits laitiens. Le système de péage
sur les ponts et chemins publics de-
vrait aussi être aboli.
IL'ajournement du débat a été pro-

posé par l’hon. M. Gouin.

“VIS DE MOTION

   

Les anciennes familles  
canadiennes

Le comité exécutif de Québec char-

gé de rechercher les anciennes famil-

les canadiennes qui ont gardé en leur

possession, durant deux cents ans, le

domaine ancestral, s'est adjoint deux

citoyens de Montréal : M. A. W. Si-
cotte, greffier de la Cour des :Appels

et président de la Société de Numis-
matique, et M. le Dr Valois, archi-

viste. ;

Le comité de Québec a aussi adres-j

sé à MM. les Curés des Vieilles Pa-;

roisses une circulaire dont voici Ja

teneur :

 
Québet, mars 1908

: Monsieur le Curé,

Vous savez, sans doube, qu’ij est

décilé en principe, à l'occasion du
troisième cewtenaire de la fondation

de Quéâbec, de décerner une distime-;

tion honorifique aux familles qui—de-'

puis 200 ans au moins—occupent la

terre ancestrale.
ie projet que le public semble fa-

vorablement accueilir, un comité spé-
iu] travaille à le mener à bonne fin.
La date du premier contrat de con-

cession, et la l'gnée ininterrompue des
propriétaires qui se sont succédés sur
le patrimoine familial, sont les deux
points qu’il importe de bien préciser,

Dans le dernier cas

…—

cependant, la

preuve des traditions  suffira, ben
qu’il soit préférable—quaud la chose
est possible—de transmettre l'arbre
généalogique des héritiers SLOKESsiis.
Si vous comptez des paroissiens qui

pensent avoir des titres à cet hon-
reur, veuillez, s’il vous plait, teur

 

neur de cctte formule :

 

FAMILLE BBATMONT

Pierre est. propriétaire ac
toe de terre concédés,

ie
la

M. à eau a donn® avis d'une
motion andant que 1» gouverne-
ment e des conrours pour j'cu-
coura des Sc'enc-- des lettres
et d

OM. ‘tu donne aussi avis de
mot’ et de eubstituer le vote
au s. au vote ouvert dans les
électic nunicipales qui se font sous
l’autori: du code municipal,

_ - a Ep ——

fi y 284 ams, à son pre-
mier ancêtre canadien, Vincent
Beaumont, au village de l'église de
Oharle-bourg, par contrat en date du
5 novenrbre 1674, “par devant! le
notaine Beoquet, et occupée, sans in-
terruption, par les descendants du
premier concessionnaine, qui se sont
succédé: dans l’ordre suivant :
Vincent, 1674, Marie Gongeaute.
Le méme, 1692, Marguerite Fache, 1.
1, Pierre, 1772, Anne Jean-Godon, 2.
2. Joseph, 1766, Marguerite Paradis, 3.
3. Jacques, 1769, Josephte Paradis, 4.
4. Jacques, 1803. Agathe Pageot, 5.
3. Pierre, 1841. Josephte Magnan, 6.
6, Pierre, 1ST7 Marie Renaud, 7.

Veuwÿllez agréer, monsieur le curé,

110$ respectueuses salutations,

D. GOSSELTN, Ptre,
{Président

EDMOND VAILLN,
Secrétaire.

P. S.—Toute communication doit
être adrasée au secrétaire, Bélair,
comté de Portneuf, avart le 15 mal
prochain. .

FATALE MEPRISE
————

El Paso, Tex. 23.—les inspecteurs
de la douane A cheval Charles Logan
el Chares Jones, se sont battus en
due) au pistolet dans le !' desséché du
Mio-Lrande, jeudi soir. et ont êté
tués tous deux. Leurs cadavres ont ét3
retrouvés hier. On supnose qu’ils se
sout Pris mutuellemen: pour des con-
trebandiers,
(Logan était le fils de teu le major

T. H. Logan, U. S. A, et frère de ‘a
femme du capitaine Erank D. Wick-
ham, 12e infanterte, stationné à (Go-
vernor's Island, N. Y.
Jones était employé de chemin de

ter avant son entrée dans le service
des douanes.

 

voiver tirés ce matin par deux co-| communiquer ces informations et ———>_
réens à l'Union Ferry TPwilding. M.' même faciliter leur tâche.
St “ns a répondu à i aque en ti- ‘Le document suivant peut servir de lu bon nombre de fonctionnaires
rai. du revolver Hants et modèle. quoique personne ne soit vi- du gouvernement de Québec, voyant
en a tué un. . grave-! goureusement tenu d'observer la tc- qu'ils ne peuvent plus compter sur

une augmentation de Salaire. ont dé-
cidé de convertix leurs maisons en
logements pour les visiteurs, durant
les fétes du troisième centenaime de
Lubec,

’
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! DES MALADES
i Lorsque les autres remèdes faillissent

) ou ne font que soulager, le

| VIN ST-MICHEL
Ë guérit.

Ce tonique réunit tous les principes pro-

pres à reparer les pertes de l’économie et à

 

fournir au sang les éléments nécessaires pour

raviver les muscles, fortifier les nerfs, stimuler

le système et régulariser les membres affaiblis

par l’âge. C’est un véritable élixir de longue

vie dans lequel les personnes âgées puisent la

force et la vie de
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Car lela jeunesse.

temps, ce grand dé-
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molisseur qui mar-

que tant de sa griffe

néfaste, n’a plus de

prise sur les person-

nes faisant usage de
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ce vin régénérateur.

 

Boivin, Wilson @ Cie,
Montréal,

seuls agents pour l' Amérique,

Eastern Drag Co.,

} agents pour les Etats-Unis, Boston, U. S. A.
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AU NOUVEAU HAGASIN

iqueurs Dpiritueuses
+960900004004040004000440-4400000000

 

 

On trouvera toujours un assortiment

complet de boissons de toutes sortes.

Uneattention spéciale sera donnée aux
commances par la malle par télephone.

+H9000000006000000440000700000040400

ED. DANCAUSE & CIE
RUE ST-PAUL - - . MONTHAGNY 
     

 

‘vous achetez

une montre

“REGINA”

vous obtencz un peu

plus que la valeur de

toute autre marque

de montres qui se £

fabriquent. e£

  

AMEDEECÔTE,Frontier.
Rue St-[homas Montmagny.

e

: Un vieillard battu et brûlé avec

 

 

  

AFFREUSE AGONIE

 

de la lessive

Il va mourir—Les assaillants sont

connus et seront arrêtés

 

La Tuque, Z3—Fraucoi: Lacroix, ce
vieillard de sJ4 ans, qu: a été battu at
ipondé d'un liquide corrosif, la e-
maine dernière, par de: misérabllag qui!
somaujourd’hui bien counus, est pres-
que mourant. I gît sur un lit de

Légisiature  Provine.ale
22 mars 1908.

À peine une heure e* demie de séan-
cœ hier après-midi à l'Assemiblée Lé-
Eixlative puis la Chambre s’est ajour-
uée à cet aurès-_uid’.
Cepenilant, ie ooœnite des bills privés

a siégé hier, etudiant € adoptant p.u-
siouis bills, el il a cortinué ses tra-
vaux ce maun,
le bid 1inçorporaant Acton Vale, a

Eculievé un peu de debat mais final e-
ment il a été adopæ en troisième fec-
ture sans avoir subi d'2menxdeiments.
1e bid a leffet J amender l’acte

 

 douleurs, poussant des cris a fendre
Tame. Om n'a pu tirer grand’chose de|
© malheureux, rendu fcu par, la dou-

fleur. Néanmoins, au milieu de ses a-
mentations, on a pu saisir qu’il acou se
deux jeunes gens, le premier apparte-
nant à une excebtente famille de Mont-
Téal et ’autre employé par une com-

pagnie de bois, des ‘Dro‘s- Rivières.
L'affaire fait le suje‘ de toutes les

conversations. Un voi's de mystère
continue de pianer gur cette tragéd'a
On a d'abord cru à une vengeance.
Maintenani, plusieurs assurent vi
«agit d'un simple drame de ivro-
gnerie,

Les persornages de cette tragédie
aurajen. ivgurgité ensemble pus qu'il
n’est raisonnable. La chicane é&clata.
Après avuip terrassé le vieliland, les
jeunes gers, pour lui jouer un tour,
vidèrent de la lessive dans son pan-
talon.
Le terrible liquide a fait son oeuvre.

La peau a été percée de part en part.
Les entraules, n’étant plus contentes
s’échappent, comme s'il avait reçu un
coup de lance en p'ein corps.

François Lacroix a reçu bier tes
derniers sacrements. Sa mort n'est
plus qu’une question d'heures. Le mé-
decin qui :e soigne assure qu’il n'en
à pas pus que pour deux jours.
«eui chez qui s'est passé le drame

—vendeur de boisson sans licence—a
vidé la nlace sans dire où il akait. Sa
maison reste déserte, portes et fenê-
tres masquées avec de lourdes p'an-
ches so.idement clouées.
Les noms des agresseurs sont dane

toutes les bouches. Il paraît que ce
n’est pas ià leur coup d'essai.Récem-
ment, dans une occasion scimb'a-
ble, ils anraient brûlé les cheveux et
la barbe d'un individu,

Le chef MxcCaskil a délégué wm de
ses hommes pour s'occuper spéciale-
ment de l’affaire.
Avan. de partir, le fugitif qui a

vemuu la boisson, essaya, paraît-il,
d'en venir à um compromis avec la
victime—vomme si la vie d'um homme
Se payait avec de l'argent. Bref, en
cas de dénouement fataïï ce qui ne
peut manquer, à cause de l'âge avancé
de Lacroix et de la gravité de ges
biessumes on s'attend à d” prochaines
et scmsationnelles arrestations. Juste-
men, le coroner Vanasse est reniu
sur les jeux, afin d’obt-mir une con-
fession ante-mortem du maribond.

NOUVELLESD'OTTANA

Mort subite d’un pionnier du Yubon,
—Décès d'un vieux marchand.---
Bravoure rècompensée.—Les ciga-
riers,

 

 

—————

Ottawa, 23.—Le «département de la
police à cheval a été averti que l'ins-
pecteur Strictley, et mort subitement
d’une synoope du coeur, à Fort Sas-
Kauchewan. Cet officier avait passé la
plus grande partie de sa vie dans
l'extrôme nord et fut l’un des pion-
niers du Yukon. C'est Inspecteur
Sirictley qui a établi la juridiction
canadienne sur "fle Herschel,

—Une délégation très importante a
été meçue aujourdhui par Jhon M.
Templaman, ministre du Re.nu de
d’Intérieur, Le: diflégués remrése..tent
toutes les principales fabriques de ci-

gares du pays. Les délégués, au nom-
bre d'une trentaine, ont tenu deux as-
semiblées, hier, 2 Ottawa, pour s’en-
tendre dans l'exposé des demandes

qu’ils doivent faire au gouvermement
contre la loi projetée d’un timbre uri-
forme pour les cigares au lieu des
trois timbres actuels.
Te ministre a Promis de prendre

leur demande en considération.

—M. Andrew MiCormack, pionnler
de la Vallée de "Ottawa et l’un des
plus anciens marchands de bois du
district, est mont hier chez son gen-
dre M. le Dr Fcklin, Feu A. MiiCor-
mack était né en Ecoase en 1920 et
émigra jeune à Bytown. où il termi-
Ta Ses études. En 1843 il monta la
rivière Ottawa et se mendt jusqu’à
deux cents milles Où i] trouva de
l'emploi dans les chantier= de M. Jo-
sph Aumonrd, alors Je “Roi d'Otta-
wa.” Em 1870 il s’établit à son comp-
te et on peu d'années amassa une for-

iron ava.t did perdre son argent

d'incorporation de l'Institut des;
Soeurs Servantes du St-Coeur de Marie
a été aussi été voté eu troisième lec-
ture.
l’usieurs bis ont été votés en se

conde lectie :
Bill pour ratifier ec confirmer la

vente faite par Mie Jasie Atkinson
et autre à M. P. C. Busrière et Cie.

Bil pour Incorporer le compagnie
d'assurance siutuelxe des Industries.

Bill pour incorpore la Congréga-

tion Bais israel.
yl pour amender la charte de Chi-

coutimi.
Bil: pour vaibder 1. vente faite par

les héritiers de L J. MixPhesson à I.
Montreuil el autres

Bili pour moorporer : ville de Jac-
qu'es-Cartier. ;
En réponse à M. Uhut tet, 1e premier

ministre, Jhom M. tGuvin dit que le
gouvernement n'a pas l'intention de
Lrésenter à celte sessso: un projet de
joi & l'effot d abolir be: procès par jury
dans ‘es caisses Civ. as

M. Kelley, est imomé que le der-
nier baid de la rivière Grand Cagpédia,
a été renœuve é ie 1°" juin 1907, que
87.000. a été payé pui:r le premier
bail, $1.1J3U pour le ba = de l'estuaire,

-€t que la soinme de 1 (00 est payée
| aujourd'hui en vertu äu nouveau bail
pour cette rrviere et tectraire.

Intenpei ¢ au sujet du nombre des
Éco cs du sois et du i<rtant dépensé
annuellement our ces écoles depuis

1812, juequ'aujourd'an:, Thon. M. Roy
répond qu'en i592, u y avait 57 éco-
les du soir, coûtan* 2 la province
$8981.01 ; en 1897, il » en avait 118,
colitant $8,550.01 et -n 1907 À y en
avait 139, recevant une subvention to-

| ale de $15,907.
; En réponse à M. Dulâze, i*hon. M.
| Roy dit qu'un sous-cmnité a été nom-
mé par le comiw cathc'.que du Conreil
ce Instruction publique en septembre
«Ternier pour reviser » 1iSte des livres
eutorisés poul les éco.es,

L'hon a T'aschera- va présenter
un projet de loi à l’eff-* d'agcurer plis
de protection en cas d'>cendie dans
les maisons d’écoles et édifices publics
ces publics.

| En vertu de ce prop de loi toutes
leon aisons d écoles «* 6¢ ifices publica
Ëdevront se ~ourvoir 4° sorties et des
| ealiers de sauvetage © cas de au
retage.

y, Plusieurs projets de loi. entre au-
tres le bi1 ae la ci… de Québet, ont

 

été étudiés cc mam eu comëté des
Lils privés.
etl

Vol audacieux sur un

convoi de I'L. C. R.

Un jeune homme revenant des

Etats-Unis est dépouillé de

toutes ses économies

 

On écrit de Rimouski qu’un vol des
plus hardis a été commis sur l’express
de l’Intercolonial entre Trois-Pistoies
ef ot-L'abien.

La victime, un nommé Achille Ca-
ron, âgé de 22 aps, revenait des Etats
Unis où il avait travarlé quelque
temps et emportait avec lui le fruit de
son labeur, $150.
Le jeune homme, avait eu l’impru-

dence ce raetire sa petite fortune dans
sa poche de pantalon. Souvent pem-
dant le trajet il s’aseurait si son ar-
gent était toujours là où il l’avait mis
et chaque fois il retrouvait ses billets
de banque à la même place. En ar-
rivant à St-Fabien, ib porta de nou-
veau Ja main dans sa poche et a4 sa
grande surprise il constata que son
arg nt qu'il possédait encore à Trois
Pistoles était disparu. Le jeune Ca-
ron tétégraphia inmmédiatement au
chef de pouice de notre ville, M. J. Chs
Gauvreau qui vint à Rimouski sur le
même rain qui portait et le voleur et
(a victime.

L'habl'e policier. remarqua deux
personnes aux allures plus que louche
et les nlerrogea. Vu te grand nom-
bre de pasdagers, toute perquisition
eait impossibe. ,

Le chef Gauvreau laissa ses inter-
locuteurs sous l’impression que Ca-

Le
policier descenidit du train à Ste-Fla-
vie et s'apprétait à téégraphier au
chef de police de l'IL C. N., M. D. A.
Nobel, de Rivière du Ioup, lorsque
celui-ci qu était alors à Ste-Flavie «e
présenta. Le chef de police Gauvrea:l tune considérable. II y a trois ans,

malgré ses TG ans, il fit une longue ex-,
ploration dan- le nord d'Ontario. |
Feu A. McCormack a eu hut en-,

fants dont sx lui survivent. Ce sont
Mile C. McCormack, d'Otrawa ; Mme
Mervies et le Dr Norman MrCor-.
mack, de Renfrew ; Mme Dr Echnu|
d'Ottawa. En 1855 i avait &pouss Mile
Margaret MoVicar, 4’ Eeoase,
—A l'Hôtel de Ville, ce soir, a eu’

lien la présentation de médailes ac-
cordés par la Société Humanitaire,
à Sept PersonDes pour actes de bra-
voure. Les méid'ilhas Ont été présen-
tées par Son Excellerce Lady Grey.
Voici les noms ‘des héros:

‘Albert Howsze, rue Murhmore, pour
avoir sauvé la vie de Georges Tur-
cotte qui se novait dan- = cnal Ri-
deau. C'est le tro‘s'‘ème muuvetage de

Hiowse ; H, Denison. qui a sauvé la
vie de Mme Murphy. de JTeston,

tombée dim batrau ; W. R. Cléments,
de Burbidge, Qué, qui a sauvé un.
nfant de quêtre ans du nom de!
Javer, qui allait êtne écrasé Dar le |
train du Sault aux ‘Chaudières ; "A.
Metachiin, qui a sauvé d=ux Italiens
se hgyant dans le “ac Dow; David
Roberton, qui a sauvé Gent Tan-
doi, se novant prè- de Kingsten, et
Yferbort Hoïbrok, d'O'*aya, pour avoir
sauvé un Nommé Re Mard, se noyant
dans le camal Rideau, Tous oes zauva-
£26 ont été accomplis vepuis deux

ans.
L'asvemmblée était présidée par M. J.

Ss. Ewart.

  

lui raconta V'affaire et lui donna le si-
gna ement des deux individus qu'il
soupconnart d'étre les auteurs du vol
et qui étaient alors sur le train en
gare 4 Ste-Fuavie, M. Nobel télégra-
mhia au détective Lavoie, à Camipbe/-
ton, lui disant de fowiller deux indi-
vidus soupçonnés die vol qui se trou-
val at sur le train,

Le détective Lavoie suivit à la let-
tre les ondres de son chef. A l’arrivée
à Conmpbaiton, du train, qui portait
lay voeurs supposés, le policier arrê-
tait deux individus, l‘s mêmes que
woupeonnail le chef de palice Gau-
vreau et trouvait sur l’un d’eux la
somme de 51-Mi, en bi-lets américains.
Conduit o Rimouski, je voleur qui ve-
Trait d’Ottawa et se rendait à Cambel-
ton enrég:stra un plaidoyer de non-
culpabilité à l'enquête préliminaire
qui eut lieu devant le magistrat du
district A F. Garon, prétendant avoir
trouvé l'argent.

Vu la preuve écrasante, le magistrat
envoya aux assfes criminelles le jett-

ne délinquantCefui-ci demanda alors
un procès semumaire qui eut lieu immé-
Cistement éevant M. ke mrzistrat Ga-
ron. test alors que le voleur s’avoua
counelre. Vu son plaidover et pre-
nant en econsilération e fait qu'il en
était à sa première offense le magis-
trat Garon usa d'induigence en ne
condemnaît % voleur qu'à 9 mois

de détention aux travaux forcés, dans
ia prison du district de Rimouski,

YEUX BRILLANTS
JOUES ROSES

Toutes les filles peuvent les avoit

en tenant leur sang riche et

rouge avec les Pilules

Roses du Docteur

Williams.

  

Au début de leur état de femme,

toutes les filies, quel que soit leur

genre de vie, devraient être gaies, ac-

tives, joyeuses et heureuses, Leur dé-

marche devrait étre légdre, leurs yeux

brillants et jeurs joues roses, meflétant

l’éclat de ia santé, mais l'inverse est

l'état de milliers de jounes filles par

tout je Canada. Dlles se traînent, sont

toujours fatiguées, souftrent de maux

de tôte, elles sont hors d'haieine et le,

coeur leur paipite au moindre exerci

ce, monter tout simplement un esca-

her les épulse. (C’est l'état que les

médecins appellent Vanémie, ce qui

veut dire que Je sang est =aqueux.

Contre cet état, les Pilules Roses du

Dr Williams sont le seul remade str

et recommanmdable. Cee pilules foot’

réelloment un sang nouveau, riche “|

rouge qui seul peut conférer santé et

force et rendre gales, motives et fortes |

les files faibles, nobnchalantes et pé-

les. Mlle Akbime St-André, Joliette,

Qué, dit: “ J'éprouve plus de recon-

naissance que je De saurais Vexpri-|

mer du bien que j'ai retiré de usage

des Pilules Roses du Dr Williams.
J'étais faible, épuisée et très miséra-

ble, J'avais d’intenses douleurs au dos |

et à la poitrine : j'avais une mauvaise

toux : je manquais d'appétit et je ne

dormais pas la plus grande partie de

ia nuit, et le Sommeil que je prenais

 

 

jo craignais, de même que mes amies

de tomber victime de la consomption.
A Vette ; 92)

reu ement, je suivis son conseil. Après

en avoir pris quelques boîtes, mon

eut Teffet de me réjouir grandement, |

et je continuai encore l'emploi des pir;

jules, le changement survenu

Je me sentais bien comme je ne l’a-|
vais jamais été Je pouwais dormir

palsiblement Ja natit ; la douleur et la

que j'étais, Je suis si neureuse de œ

que les Pilules Roses du Dr (Williams

ont fait pour moi que je vous donne

volontiers la permission de publier ce-

ci dans l'espoir que ça pourra con-

qu'autre file faible et découragée.”

flee Pilnles Roses uu —r Williams
sont bonnes contre toutes les mala-

wés dues à un sang faible et agueux. |
C'est pourquoi ce remède guérit le

rhumatisme, J'indigestion, la névrai-.

gle, la danse de St-Guy, la paralysie

partielle et les maux de tête dus aux

maux dont les femmes seules souf-

trent. Vous pouvez obtenir ces pilules

chez n'importe quel marcnand de re-
medes ou par la poste, à H cts la boi-

te ou six boîtes pour 8..., de la Dr
Williams Lueuscime VOy, Brockville,

Ont |

LE SAMEDI
Magazine hebdomadaireillustré. |

5 cents le numéro

 

 

“La Revue Populaire "Magazine
mensuel illustré. 190 pages

10 CENTS LE NUMERO

 

Ces deux magazines sont sans ri-
vaux sous tous les rapports ; leciure,
gravure, musique, modes, rece.ves,

concours et feuilletons.

Chaque numéro de la “ Revue Po-
pulaire” contient un roman wi
plet.

POIRITR, RESSETTE & Cle,
. 198, Boul. Saiat-Lauvei,

- a Montréal,
 

 

   

  

«3  Nous avons quelques

itionsvacantespour ©

ommes et femmes {~

\ désirant prendre des

commandes pour un

article qui se vend à

vue dans chaque inal-

/ son. Pas en vente chez

les marchands. Vous

pouvez facilement

vous faire $20.00 par

semaine. Plusieurs de nos

représentants gagnent

même plus. Ecrivez pour plus

amples informations avant mer-

credi prochain à.

The R. H. Company. Dept A

He 207, rue St-Jaœques, Montréal.
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“La Prévoyance”
COMPAGNIE D'ASSURANCE

Vous assure contre Accidents,

Maladies, Bris de glaces, garantit

la Probité de vos Employés ;

vous dégage de votre Responsa-
bilité en cas d'accidents à vos
employés.

PETITES Primes contro 0508S Risques

| ¢ guéri en quelques

we me meposait pas. J‘easayait plu;

sieurs remèdes, mais sans succès, et à

une amie vint me voir;

et m’engagea vivement à essayer les, |

1 rules Roses du Dr Williams et, heu-, :

appétit s’améliora et je commençai a à
dormir beaucoup mieux da nuit. Cela: J

dans À
mon état était réellement mervellleux. | @

toux avalent disparu et je me sentais | e

une file ebsolument différente de ce |

duire sur le chemin de la santé que|

 

Plas Gazense

du Bassia

de VICHY,
Naturelle

. GUERIT

Maladies du Foie et de l’Estomac

Goutte—Gravelle—Diabete
La préférée de la Profession Médicale.

°

CHAPUT, FILS & CIE, Beuls Agents pour le Canada, Montréal.

FATSORE
3 dEoires à l'aide de PENXir Anti-Rhnmatigue J:>;JoseehComteaul fant

du Rh Algu, Chr Articulaire, tot otre, Moscutaire, Gowtienx, ainsi que
du Lumbago et de la Sctatique. $2.50 la bonteilie. Demandez-e à votre pharmacien, Ou à
M. le Dr JOSEPH COMTOIS, 1638 rue Stldacques, angie de la rue Atwates, Montréal

0S. THIBAULT
BUR DE LA FABRIQUE

VOISIN LE CA BEURRFRIE N' COLE & COTE

 
 
 

    

Consultation cher kul, & domicile ow par correspondance. J
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Manufacturier de

PORTES, CHASSIS, MOULURES
lient aussi toutes les GARNITURES de menuiserie qu’il

vendra À des pris très réduits.
Une visite à sou établissement est respectueusement sollicitée,
Etant aussi manufactfier de ‘ i aki if

—— BOITES A BEURRE —

J'invite les propriétaires de beurreries à m'envoyer leurs com-
mandes d'avance : je prom“ts leur donner satisfaction.

JOS. THIBAULT
KZALFZ2CTIURIEF, CATHAGCH

“ Péléphone Bellechasse.”

     

   
        

        

 

Pour les prix
écrivez à -
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8000000000 vu9992000 000046444003 6502070060
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JOSEP PARENT
MARCEAND-TAILLEUR

Lue Ct-Jean-Daptiste, Mentmagny

 

Assortiment de twee& à habiNe-

ment anglais, écossais. Mngnifique

serge rayce, bieue ot noire,

Yécuna.Veste à patron.

Tweced à pantalons de tous prix

Twecd imperméable et n partessua

Four @'ures de première classe, Ba-

ne, solo, satin, ets,

Machine pour couvrir les boutens.

COUPE GARANTIE
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La Poudre à Laver GOLD/DUST Nettoie Tout
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Le problème ds servantes est la croix de existence |

! pour un grand membre de ma‘rre 3ses de maison, mais si vous donnez
vos servantes la poudre à laver  

( ;{ YE r > E pi ST

de façon À ce qu’elles puisseri 7. “e leur ouvrage le plus rapidement
avec le plus de {ibd v : z rarement l’occasion d'insérer une
annonce de “PLACE Vac,EY

Vous n'Avrz PAS BESOIN DSA 0M, DE Bole X, DE SOUDR, D'AMMOMIAQUE,
DE N-.HHYE, LA PÉPHOLRRT D'AUTRES INGRÉDIENTS ÉTRANGERS, AVEC LA
¢:30.D DUST." 16136 FA TOUT L'OUVRAGE À ELLE SEULE. " MA, EUCEME LACYANCE, 131 rue St-Pierre, Québec, 

Bons Acents demandés

A
:

RTI

S
T
S
t

  dans tous les Comtés.

w

  

   
EMPLOLS YARIS Lavagn du lire er de la vaisselle, récarage des planchers, netto-
Di LA neani à = préiarts, de l'argenterie et des objets ea {es
GOD DUST. nL ge . . exivre, Fr toace du bain, des tuyaux, etc,

> adorcie cet Go can EL préjaiiaiion du plus ixau savon mou.

| | Proparée por Tru N OK. Darsanr 7, pany, Montréal—fabricants du “Savon Fair". °; {
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xsisiture  Provineiale
LES FINANCES DE LA PROVINCE

 

Jeudi, 19 max 1908.

11 s’-a0 d'aujourd'hui a montré

temaiie vue fois la crainte que M. God-

froi Ja æiois inspire au gouvernement

et a svangpathie réeñe que cœrtains mi-

DT 5 oHmetienner: at fond du coeur

pour ey 1déus du député à St-Louis.
M Weir avait annoncé son exposé

bague pour aujourd'hui. Quand

& tn srier annonce ce morceau à L'a-

van ©, à est de rèzle que toutes les au-

tres que. tions suscaptib:es de provo-

Quur début. sont remises À

am autre jour. Or, M. Langois, qui

Bvai ur l’ordre du jour sa résolution

concervantL l'unifonnisé des hvres, a

F8 le pus sur le wrésorier, i la grande

@ate {action de cœiui-ci et du premier

miiètisie  L'apologiste des juifs a

bru con nt applaud] ie député de St-

laws, tandis que M. Gouin, qui disti-

ne micaX, agplawdissait en soundloe,

Avant d'arriver là, cupeudaut, M.
Bæix:band, & deposé deux projets de

Loi, l'un concernunt l'é-ection des mal-

E et j + conFeilles ruraux, l'euure

ut

 

denand.nt 3 amend.r le code mwunici-

PA te fucon à décréter que les con ils

nase JkuuXx aumont le contrôle absou

Eur tous les travaux quil se feront dans

Wars Landes,
fin réponse à M. Leblunc, Fhon. M.

1x... à c:t que M. LL N. Desrosiers te
sandy Puy, est employé conume ins-
peuteur oc chaste et de pêche pour la
d.vision Matapédia à raison de ix
oT 8 piastres par année, dams le ler

Juslet 1906.

Wn réponse à M. Giard, l’'hon. M.
Wels dit que depuis le 15 avrid 1907,
trous bôtaliers de Lévis ont été pour-

euivis pour infractions à la loi des
Eoenos. L'un a été acquitté tandis

que :&s doux autres ont été condamnés

à l'amende qu'ils ont payée .

L'UNIFORMITE DES LIVRES

Cest. ici que M. Godfroi Lamgefois

endme en scûne, avec sa proposition d'é
tibuir l’umiformité des livras dams
toute la province. Ie député de St-,
Jouis ne voit pas pourquoi tous ‘es!
lives d'eneeigmement ne seraient pas |
les mênnes pour toute la province.Dans
des vz.e8, surtout, la diversité des at- |
wuts rend ie coût de l’éducation très |
élevé. ID rappee au parti libéral que’
irifopn 6 des livres est un article
du pe -camume libéra.

M. image propose lajournement
de «> débat et M. Weie commence im-
mulatenent son exposé budgétaire,

DISCOURS SUR LE BUDGET
L'annie dernière, dit l'ho-

norable i. YVcir, les recettes  ondi-
es se sont deviéas 4 S5,2T059474,

dr $1,3%.628.52 de pius que les re-
veutes de l’année 180-97, la dernière|
ane du régime conservateur.

l'un autre côté, les paiemeuts en
1500-07 pour les dpenses ondimaires
«ù extraon<naires out été ge $97,438.56
moins ¢.evéas qu'en 1806-47. C'est un
ré ultat dant la province a raison d'é-
tre fière. |
la popu:ation de la/ province de

Québec niérite des félicitations pour
avoir su se priver tandis que l’on res-
teurait jes finances de la province.
Nag dép nas, même sur les choses
nécedsa. Gs ont été tenues à nn très
tas chiïre. et l'on a rigoureusement
\nissé de voté, plusieurs moyens pour-
tant utiles d'empoyer l'argent. U
‘uns évilemt copendant pour guicon-
que prend en onkidération la vaste
r‘sndne de cette province, l’accroisse-
ment de ja population et ie dévelloppe-
Tnt de x, COlonisntion dans ses limi-
188. que nos dépenses annuelles de-
vaient gusupenter.

Lee SUTAS des quelques dernières
emné:s ct !l'aagmentation de nos reve-
Triig Ot Ju L Croire au peuple que no-
we province pouvait être plus libérale
«t pis révéreuse dans ses dépenses
En face de notre lourde dette publi-
sue et d l'augmentation nécessaire
de nos dêpenses, pour les raisons dont

| un Été Tur:é, cette idée ne devrait
gris être ‘woouragée. LA nécessité de
+; Mopper avec soin toutes nos sour-
«> de revenu doit aussi être reconnue
Fax ie gouvernement et par la pro-
vare.

STBSIDE FBDBRAL

'æ jrédtnier ministre a parfaitement
res notre condition financière,

© Fest chargé de faire régler
“ Th eme satisfaisante les récla-
ov cette province et des autres

nen a Drominfon, qui daman-
vo hiissement d'une base plus
eq table dans le paiement du sub-
eu {7 rat.

la base dm règlement fixée par Ya:
Fran internationale de 1906 et
rou& Bar les parlements du Do-

r ‘11 de Ja Grande-Bretagne met-
Cop’ Anent fin à la contestation
ac plusieurs années. C'était
Her an pacte auquel toutes bes pro-
7 A “exception de la Colombie

‘ €. «vaiont donné leur assenti-

sarl

sep 0

«ce

- R «nent du subside fédéral a
tre revenu d’une somime
Ké11,865.60, d'ici au pro-

s mvent décennul, date où il!
. croire qu’il sera augments,|

mie 1 smentation de la ponu'a-
on deo Vrovinee.

a Tr a

” ‘San

vost

+ FEY]

 

nitration, los recettes annuelles de! mmion aur les opérations d
moire province atteindront bientôt Je, l'aniuée courante.
chiffre de deux miwioms. Mais pour] Le 29 février dernier, le surp'us
«æ arriver à ce ré-ultat désiraib'e, L'pour les huit mois de l'année avait
faut plus qu'une administration soi-; déjà atteint le chiffre sans précédent,
gheure ct de sages lois, 1] faut encore; dans notre histoire, d'au delà de huit

pouvoir s'adresser à une opinion pu-| ont mille piasires. Tes quatre mois
blique inteï igente ot toujours en éveil: Suivants À Venir au 30 juin prochain,
Hur cette question deu Ja forêt de sa; fourniront tout probablement cette
protection et de sa conservation. différence entre cœ dernier chiffre et

œlui d'un million de piastres.

®

MDUCATION

L'augmentation de la dépense pour
l'éducation, il en cst bien ¢0r, sera
grandement approuvée partout,
Em 1900-07, le suctrois du gouverne-

ment s'é‘evaient à 5538050.
Mn 1906-07, Les octrois du gouverne-

de $110,000.

Soft pour Tanuée derniére, une aug-
myntation de dgpenses de $128,950.

Tes estimés pour l'année courante
1907-08 pourvoient à une dépense sous
ce chef de $28,000 pus Glevée que ce le
de 1006-07, et les prévisions pour 1908-
09 qui stront soumises a cette session,
accusreront encore une augmentation
de $70,400 sur ceffes de 1907-08. Ce
oni fait pour l'année prochaine une

augmentation de $233,300 sur les oc-
trois à l'lducation en 1596-97.
Fn outre, le diecours du trône indi-

one qu'une législation sera soumise,
Pourvoyunt a une depense statuaire
additionn<i'e, ce qui, ajouté aux som-
Des dont le gouvernement a à répon-
dre en vertu de la gle ation de "an
dernier, au sujet das écoles techniques
et de l'écc'e des hautes études com-
memciaics, porterait la dépense pour
instruction publique l'ennés pro-
chaine a un chiffre beaucoup plus
élevé.

les efforts que font nos gens dans
les municipalités pour anm/l'orer le
evstème éducationnl, mérit.irt aussi
d'être mentionnés. En. 18-97, le mon-
tanit des iaxes scolaires annue les et
sTéciaies :wec lés contributions &co-
laïres p-rçues se sont é'evés à la som-
me de $1148;4N, ce qui, ajouté aux
coutributions des institutions éduca-
tionnelles gubventiontnées, portait la
contribution générale pour cette année
à 82,559,451.
Fn 1906-07, les taxes amnuelles et

Epéciaxa étaient augmentées et por-
tées à $2,532,000, ce qui, avec les con-
tributions des institutions subvention~
Téeg portait les contributions sénéra-

 

les pour cette anmée, au chiffre de
$4,060,741, 20it une augmentation de
butions locales s’élevant à 81,-

seHL

LES BONS CHEMINS
Te gouvernement continuera d’en-

courager ‘es contribuables à adopter
un système d'amélioration soutenue
en faveur de la voirie, et en consé-
quence on s'est préoccupé d'augmen-
ter dans le budget l’octroi gous ce chef
atl montant de $34,000 pour las che-
mins mraux et de £45,000 pour les
chemins de colonisation.

PONTS EN FER

La pclitique adoptée par le gouver-
nement Mercier pour eucoumzer la
construction des ponts en fur n'a pas
été poursuivie vigoureusement durant
les années de gêne dams nos finances.
Provinciates, mais on a maintenant
JugÉé sage de donner une énergie nou
velle à cette réforme et un item de

DDRS BOISSONS

La vague de la réforme anti-alcooli-

rait avoir pour -ésu:tat de diminuer
notre reveïmu p .“nant de cette saur-
ce, mais il n’est as probable que cela
déplaise à cetts Chambre,

vement de l’opinion publique en œ
sens aura pour résultat d’aider an dé-
partement du revenu dans ses efforts
pour empêcher la vante illégale des
hoissons enivrantes. Ie mouvement
de la tempérance n’amra pas simple-.
ment pour effet de faire diminuer le:
nombre des licences accordées. Ses
instigateurs doivent aussi viser à la
réduction de la quantité d’alcaod ab-;
sorbée par la population. |
La loi des licences a été perfection

50.000 a été mis au burget à cette fin.

LES LICENCES POUR LA VENTE , Lorateur fait remarquer que M.

Ii est aussi à espérer que le mou- électorale que M. Gouin a dit que le

parti Libérai n’a pas augmenté la taxe,|

| vérité de critique du député de Laval.

! PREVISIONS DE 1908-1909
I

; Le trésorier prévoit qu’au cours de
! la prochaime anuée fiscaïe, il y aura un
i sunplus des recettes ordinaires gur os
: dépenses ondinaires et extraordinaires
“au montant de $396,446.26, divisé com-
ore suit : Revenu ordinaire, $5,:s70,-
484.24; Dépenses ordinaires, $4,876,-

lUST.98 ; dépemises extraordinaines, $98,-
000.00. Ce qui fait un total de dé-
Denses de $4,074,087.98laissant un sur-
pus de revenu ordinaire sur toutes les
dépenses, de $390,416.26.

COMPARAISON ENTRE 1907-08 BI
1908-09

Ie trésorieæ fait la comparaison des
Tecettes ordinaires estimées pour l’an-
‘Née courante avec celles de l'année
prochaine, et dit que l’année prochaine
il s'attendait à une augmentation de
$580,343.26 sous ce rapport.
Puis prenant les recettes extraondi-

naires et ondimaires pour les mémes
années, il s'ettend à oœ qu'il y aura
une augmentation de $261,896.00 em
1908-09 en comparaison avec 1» ile
C "te.

ACTIF ED PASSIF

Sous chapitre, Le minis lit
que le 30 juin 1897 l’excédent de notre
dette sur notre actif s'élevait à
$25,491,058.16, tandis que le 30 juin

dernier, cet excédent était de $25.-
081,013.79, ce gui donne une diminu-
tion de $110,644.37. Dans ce dernier
état est comprise la somme de $1,-
117,875.42, montant dont notre detie
consolidée a été augmentée par sa con-
vension, d’après la politique adaptée
immétiiat {ment avant l'arrivée de

l'hon. M. Marchand au pouvoir, de
vorte que la réduction réelle nette me
notre passif sous l'administration 1i-
hérele a été de $1,528,519.79. La rédue-
tiontotale de la dette en l'année 1906-
T a Été de $027,187.20,

L’HON. M. LEBLANC
: félicite le trésorier sur ie ion mo-
: déré de sou discours remarquable sur-
tout, dit-if, par l'imprécision- de ses
chiffres, et presque aussi fantastique‘
que ceux prononcés par
premier ministre sur les
tings. M. Weir
programme de M. Marchand, il y a
une grande différence eutre œ
Marchand avait promis et ce
Sujiretseurs ont fait. M.

l’accuse d’avoir trompé le puiblic lors-
qu'à St-Bustache et à Châteauguay, 1

fla taxe,

tions du premier ministre qui
fausse, affirme M. Leblanc.

d'oudire.

Iæil'enc ne devrait pas paner ainsi:
sans faire la preuve de son avanié.

. D L'hon. M. Leblanc fait remarquer a
que qui pase sur la provimce pour- son jour qu’il ne parle pas des dis-| 84.60 ; épimetle 2 1-2 pieds $5.00 ; épi-

cours que M. Gouin a prononcés en, nette ? pidas, $4.0v ;
Chambre, mais de ceux qu’il a d'ébi
devant les électeurs durant la vacanice.
C'est durant la dernière campagne

akileré que Jes documents publics dé-
montrent le contraire. M. Leblanc!
donne un état de la dépense, sous Je
rég.ume libéral dont les détails different
des chiffres cités par M. Gouin.

Il proposes lajourmement en pro-
mettant de prouver, à ka reprise du dé-
pat, l'exactitude de toutes ses asser-

Lfhon. M. Gouin se plaint de la sé-

NOTES COMMERCIALES
Ie commerce est assez aclif depuis

quéliques jour», tant chez le marchand
de gras que chez le marchand détau-
leur,
QUINCALLLERLE—Cette semaine,

Le commence de quincaillerie en détail
à encore été actif. lin cœ qui concerc-
Mie les marchands de gros les affaires
sont satisiaisantes, On enmégistre àz
temps à autie de bonnes commande.
Durant ie derniers huit jours plus.eurs
modifications sont venues atéver les
frix.
tes fiches pressées ont Subi une baisse
de 20 cts à «5 cts en moyenne par
cent livres. Les feng à cheval, qui se
vendaicnt de $3.70. a4 $3.75 par cent
livres, sont tombés à $3.60 et $3.85.

‘Tous les caous coupés à chaud et cous
de broche ont baissé de 5 cts par 100
livres, Pour c qui a trait aux mé-
taux, l'acier à lisse et à bandage est
tombé de 10 cis, en moyenne, par 100
livres. On note aussi um changeiment
dans la vente des fens creux ou tu. es.

PRODUI'LS DIF FERME—Dans le
commence die: produils de la ferme, 'e
beurre a subi une vu.sse dun cent a
un cent et demi par livre. Celui dzs
crémeries que l'on payait de 51 cs
à 32 cts, vaut présentement de 29 1-Zc.
à 30 1-2cts.1a demande est moins ani-
miée et ÿ n'y aurait rien de sumpremant
qu'une nouvelle diminution dans les
notes serait enregistrée d'ici à que:-
ques jours. Lour le présent, ‘e fro-
mage est ferme et les prix ont monté
d'un centin. Dans les viandes fumé°s,
les prix des jambons petits et gros,
des pics-nios, des epaule roulées et
‘des bacons sont tombés comme on
pourra s'en convaincre en jetant un
ooup d'ocil sur le tabieauw général des
cotes. Un assure que dans les vian-
des fuméos les arrivages sont assez
considérables.

GRAINS ET FARINE—Pour ce qui
a traît aux grains et farines le com-  merce est pitis animé qu’il était. Te
bié d'Inde el en hausse et &e vend!
wctueldenvent 80 cu. ‘D'autre part,|
une haukse de 10 cis affecte Vavoine
roulée. I1l.e se vend $2.90. Om dst!
que cite augmentation est causée par
suite de la rareté de l’avoine de choix!
sur le manche, Dans le cours de la
semaine le foin pressé No. 1 est tombé
à 815.00 par tonne.

FRUITS ET LEGUMES—TI com-
mence à régner plus d'activité dans 1+ 

te} mention est vour ie céleri qui a monté
hus-; de 40 ets par douzaime. On le paie

a beau rappeler le | actuel'ement $1.40.

que M.

que ses’
c Mamnchand | able da Ours iè-avait promis, par exampié, de ne pes sez notDieà aus le cours des derniè

augmenter la taxe ni la dépense, et les! ;
‘deux ont été augmentées.Se tournant |
| vers le premier ministre, M. Lebfanc|

= eur a de plus à payér 50 cts pour .2
: lie procurer en sacs.

à dit que son parti n’a pas augments’ siete sa
Ou. bien les comptes publics |

sont faux, ow bien ce sont les décd'ara- |

sont,

|ble, du mériter, du oyprès, de l’épine.te
L'hon. M. Gouin soweéve la question et des aroûtes.

 

née aulant que possible d'année on, 11 prétend qu’il a toujours donné un‘
année, et durant la présente session siat fidèle des dépenses de fa province.
if espère pouvoir pmésenter d'autres; Te débat est ajourné.
emendements qui recevront l’approbe-|  I'hon. M. Weir dépose le budget
tion de la législature. pour l’année 1908-69 dont la dépense

prévue sera de $5,011,362.98 soit une
RESULTATS DE 1906-07 augmentation de $262,896.90 sur Pan-

Revenant aux résultats de l'exercice née couranie.
financier finissant le 30 juin dernier
1907. M. Weir démontra que les recet-| Vendnedi, 20 mars 1908.
tes ord'iaîres s'étaient élevées à $.-| Une vingtaine de députés au plus
270,504.ï4, et les dépenses ordinaires à 'assistaïent à ja séance durant iaquelle
$4,691.250.42, c qui laisse un sunplus. on ne gest ocoupé que d'affaires de
de $579.34432. Il y a eu toutefois,  noutine,
pour divers travaux publics, des dé-i M. Gouin a voulu imposer la conti-

penses extraordinaires pour un mon-'muation du débat sur la question fi-
tant de $73,598.92, ce qui a em pour nancière, mais cela ma pas pris.
effet de réduire œ sunp:us à $505,-| IM, Leblanc na eu quà signaler
770.40 ct ceci indique que l’état fiman-!l'inconvenauide de (procéder devant
cier de nos affaires est des plus satis- une Chambre presque vide pour con-
faisants depuis plusieurs années. ; vaincre ceux qui étaient présents, et
D'un autre côté , les recettes tota- M. (Gouin a dû abandonner son ‘projet.

les provenant de toutes sources pen-':M. Leblanc parlera mardi après-midi
dant l'anmiée dernière se sont élevées à Le seul bilà d'intérêt publie qui a
$5,326,007.50 et les totaux des paie- été présenté est lui qui demande
ments (v compris les subsides aux che- d'amender le code municipal de fa

mins de fer, le subside à la compagnie çon à penmeittre aux propriétaires de
Cu pont de Québec, ete, etc.) a été de Voter sans avoir payé leurs taxes.
$4,823,824.50 oe qui donne un excédent ln réponse à M. Leblanc, l’hen. M
de receftes sur les dépenses de $502,- Gouin dit que le procès Prévost-Ak-
183.00. sein a coûté $4,458.94,

Le bill amendant la loi concernant
ANNEE COURANTIE DE 1907-1508 le coTlège des médecins a été lu und

troisième fois.
mrfemme

Baie St-Paud, 18.—Mercreckd, le 11
courant, à une séance du Conseil de

 

*Ttéférant aux opérations pour les!
hv.1 mois de “exercice courant, il fait ‘
ramanquer =qu’efies sont tout à’
fait <a! cfaisai.ues, puisque les recettes i, deuxième division du comté de
ord haies sf“vnient à $3,920.155.58,' Charïevoix. tenws au Palais de Jus-
oe gai ron-Ttte une augmentation a tre de In Baie St-Paul, M. Emile Ga- Gi au Técier justement cette aug-

v # A :” notre revenu, il faut je-'
*. . t+

TLE ee

« var

< <ür les travaux qu’il v a à
dévelomner notre province,

serie fin,

#2 VF HVWTESSE FORESTTERE
 

Vee budget de notre actif fæn ben remurquer aussi que les plus |
x. revenu, la richesse de nos‘ forts julements pendant l’année ont

SevoooupeT une première | Été
© we dmartement des terres et PROVED.

ces de rev-m:. sont encore à être per-
çues pour1e amnée. I. n'hésitr donc

~ ©nme actuellement un re-
hd de pus dun million,

 

ig

de ont été de £3,103.534.01,0e qui cons-: teuxi ivisi x comté de Char-
”r Yes nombreuses deman- | titue ume atimeutation de $61,983.55 iblesortations.
{ faites au trésorier de la! sur les paiements pour les premiers

; huit inc: de l'année dernière, et laisse \
tj enrore

“ uffare partie provient des PRS À
1° - - pent Pas y avoir de doute, | VHure Mmoivm<Tront 1e 30 juin prochain,

Lo - dk cette prudente sdmi. | WB

$585,315.91 sur cellos des prenriitS snon, avocat et maire du Village de 1a
hit mo:s de l'année dernière. , ITraie St-Paul. a été Elu à d’unantmité,
l£s puenern:s pour la même Pério-, pour la quatrième fois, préfet de Ja

 

Resul‘ats auis.—Mrs Annie Chest-
un syrcéus de K523335.36 sur“ put, de Whitby, futp endant des mois

las premiers huit mois de 1906-07. ny victime du rhumatismme, mais South

American Rheumatic Cure a changé
; son dés:spoir en joiesElle dit: “ Tai

fa: «_nne les reosttes ondinaires ; enduré des douleurs inouies par Suite
des dofnies et autres Sour-) de rhumatisme...des remèdes des mé-

decims ne me faisaient aucun bien...
deux boutrilies de South American
Rreumatic Cure m'ont guéri. J'avais
éprouvé du mieux après la première
dose.” Vendu à 50 co par W. BEU-

NET & (JE et L B MARTEL.

dre que les ‘ivr-s de la pro-  SU,PRLS approxnati den

etmnme =

commence de fruits et légumes. Los
pomimes et les oranges se vendent fort.
bien. La soute modification digne de

BOIS ET CHARBON—Te charbon
se vend encore bien à cotte époque
ae l’année: Il à subi une hausse as-

On cote présentement
à 59.00 la tonne : le Egg Lackawan .,
le Stove et le Egg Wihkesbarre, l'Egg
Red Ash, Le Chestnut. Le consomma-

Plusieurs changements ont modifié
les pris du bois de chauffage. La rareté
Sur ie maroné est sans doute la cause
d'une hausse dar: !is cotes de l’éra-

Erabä 8 pieds, 88.00;
érable 2 1-2 pieds, $6.50 à $7.00 ; mé-
risier 5 picds à 7,50 ; mérisier 2 1-2
pieds, O.Lu ; mérisier 2 pieds, $35.00 ,
cyprès À pieds, à $5.50 ; bouleau de

pieds, 3,00 ; bouleau de 2 1-2 pieds,

épinette rouge 3
pieds, $0.00 , épinette rouge 2 1-2 pds
$5.60 hêtre : pieds, $3.50 ; hétre
2 1-2 pieds, $4.80 ;crofites ou slabs de
$1.75 4 foo, suivant choix et livrai-
son, le voyage ; salihs mérisier 3 pieds,
56.00; blocs de $2.00 à 82.25 le voyage.
DIVERS— Une baisse d’une demi

cent affecte les pétroles. On paie cœ-
luj connu sous la marque F.O.B. Qué-
bec, 16 cis ; Vaméricain char, 13 ots
Vastral, char, 21 cts ; l’astrai, quart
22 cts,

H n'y a aucun changement à signa-
ler, cette semaine, dans les cotes des

cuirs, de l'huile et des épiceries. Ce-
pendant pour ces derniers on s'attend
à ce que le sucre subisse une augmen-
tation sous peu, car l’on dit qu'il est
dinficilie de se le procurer aux raffine-
ries.
ae

Profession religieuse
’ _—

Une imposante cérémonie de profes-
sion religieuse et de véture a eu lieu
jeudi, an couvent Jésus-Marie, 4 Sil-
lery. Klle a été présidée par Mgr Ma-
thieu, recieur de l’Université Laval, e
plusieurs prêtres y assistaient. C’est Je
R. P. Jourdon, supérieur des Pères
Missionnaires du SacréCoeur, qui a
donné ie sermon.

Ont prononcé leurs premiers voeux :
MHio L. Molima, en religion Mère Ma

ria Cécidia ; Mie A. Oharette, en reli-
gion Mére St-Fermand ; Mlle A. Au-
det, en religion Mère Marie de la Mi-
Séricorde ; Mlle A. Kirouac, en reli-
gion Mère Marie du Rosaire.

Ont revêtu le saint habit Mile
Planche Tessier. en religion Mère Ma-
rie Hermann ; Mile A. Massicotte, en
rd'igion Mère St-François Salano ;
Mlle M. Bégin, en religion Mère Ste
Clotilde ; Mlle B. Falandeau, en reli-
gion Mere Marie Madeleine de Jésus ;
Miliie I, Valim, en. reigion Mère St-
Jean Climague ; Mlle M. J. Rioux, -n
religion Mère St-Médard ; Mle D.
Dionne, en religion Soeur Ste-Msln
nie ; Mlle A. Valois, enreligion Soeur
Ste-Hortense ; Mile A. Poirier, en re-
ligion Soeur St-Phéodorat ; Mile A.
Sansoucy, en re‘igion Soeur Ste-Chris-
tine ; Mile C. St-Georges, en religion
Socur Ste-Agatbe.

Broyé entre deux chars

Un serrefrein de PIntencolonial du
nom diz Charles Talbot a été broyé à
mort eNive deux chars, Jeudi sou,

près de ia gare de Notre-Dame de
Chary. On Ya ralevé wut ensanglanué
et on l'a vrausporté dans wie maison

voisine où M. Le curé Pcétior l'a ad
nvinisitré. Le bkallé a expiré quelques
heur:s après.

Chs, Paëñbot est âgé de 25 aus. It
lasse une femme et deux enfants en
bas âge.
Sa famille est damiciiése à Mort-

réal
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LETTRE D'OTTAWA
Ottawa, 20—Petit à petit, les enquê-

os du comité des comptes publics dé-

voilent aux contribuables les jolies

’hoses qui so passent dans l'ediminis-

(ration des affaires du pays avec l’au-

‘orisation ou le consentement des ni-

‘istres,

Depuis une semaine, le comité s'oc-

cupe aiternativement des frais de néor-

setisation de la comptabiité du dépar-

 

On remarque, entre autnis, que tement de la marine et des mystères

qui entourent la concession des terres

forestières dans : Ouest.

C’est une superbe affaire pour les

soi-disant spécialistes qui en ont pro-

Été que cette réorganisation de la

comptainilité du département de la ma-

rine. Ie système substitué à l'ancien

lle paraît pas très compisqué et il eem-

ble que gi le cuangement devait se

faire un commptab'e ordinaire

eut pu mettre tout en train,

pour une dizaine de mille

piastres au plus. Cinquante mille

piastres n’ont pas suffi pour compléter

«œ travail et il ne faut pas s'étonner

de ce chittre énorme, quand on voit

quatre ou cinq des comptables, ems

ployés à cette fin, payés trente, qua-

jante, cinquante et jusqu'à soixante-

quinze piastres par jour, sams comipter

Keurms frais de pension et de voyage.

Aujourd uui, par exemple, M. Fal-

coner admettait devant le comité, que

les cent quarante neuf jours pour les-

quels il chargeait $40 par jour, plus

$4.85 par jour pour frais de pension

et $2.60 pour dépenses de voyage, n’é-

taient que des journées de surveillan-

ce. Que pense le contribuable de ce

salaire scandaleux ? M. W. R. Ri-

chands, un autre de ce groupe de samg-

sues, chargeait $75 par jour. Et M.

Brodeur payait, payait. Aprds son

départ pour l’Europe, cependant, M.
sempleman, qui remplaçait M. Bro-

deur, trouva l'affaire si scanidaleuse

qu’il y coupa court. Le travail n'est

donc pas encore fini et il coûte déjà
cClniquante mille piastres.L'’on peut se

demander dans quel état était la comp-

tabilité de ce département pour coû-

ter si cher de réparations.

 

Quant à la concession des terres fo-

restières dans l'Ouest, le favoritisme

auquel ele donnait leu, est quelque

chose de révoltant. Pourvu que l’on

fut ami des miniétres, l'on pouvait se

moquer des comditions de ventes, une

fois sa soumission acceptée. M. Peter

MicArthur, de Westbourne, Manitoba,

qui détient la concession 824 depuis

1901, n’avait pas encore rempli une

seule condition de possession au mois

d’octobre dernier.

La Imperial Lumber Coy, qui opére

sous différents prête-noms, est dans le

même cas. Elle ne s'accupe que de

payer juste ce qu'il faut pour garder
ja possession de ces terrains, et,enicore,

se fait-elle tirer l’oreille à tel point

qu'au mois de décembre dernier, le dé-

partement était abligé d'écrire à ses

représentants pour savoir oll était

ootite compagnie. Le département n’a

pas encore reçu de réponse.

Cette lmperial Lumber Coy, qui a

fait tait d'impression sur Fe dépante-

ment de l’Intérieur, l'on commence à

savoir qu’est-ce que c'est M. Bur

rows, le beau-frère. de M. Sifton, en

est le principal actionnaire. Cela ex-

plique bien des choses.

 

Des comités, revenons à la Chambre

où l'intérêt n'a pas manqué cetie se-

maine.

L’exposé budgétaire à Ottawa, est
toujours attendu avec impatience,

parce qu'il marque le commenceimen t

d'un débat très considérable. Ceïui

de cette année n’a pas désampoinité la

Chambre. M. tueliding avait à peine

dit som dernier mot que M. Foster

était debout, alerte et visiblemient dis-

posé à élargir les bases du

bat. D’où viemt que M. Fielding a

baissé caquet cette année, et à Ja

veille des éleactjions—car les nomibreux

tableaux au noir qui accompaguert

fon discours indiquent Fusage élec-

bora auquel il est destiné—d’où vient

disons-nous, que le ministre des finan-

ces a été si modeste de forme et si

paisithle de ton ? S'il a voulu désar-

mer d'avance M. Foster, il s'est

trompé. Oelui-ci n’a jamais été plus

décidé, plus énergique, plus persualtif

et plus convaincant. Sa réplique em-

brasse toute la période financière du

gouvernement actuel, un résumié de

l’œuvre accomplie par les conserva-

résultats obtenus par l’un et l'autre. | in, si monsienr

affecte les importations, et par oonsé-'

quent les revenus de la douane, M.

Foster dresse le tableau des rama.

gances sanctionnées par le ministre

des finano-s, et qui ont absorbé les

millions qu’ib faudra trouver pour,

faire face à cent millions d’échéanze

et à count millions de frais de cons-

truction pour le Grand-Tronc-Pacifi-

que d'ici à trois ou quatre ans. Il

montre aussi l'imprévoyanice du mints-

tre Fielding qui s’est Jaissé acculer à;

la crise «ans s'assurer des ressources

nécessaires pour y faire face et qui

oo voit aujourd’hui obligé de payer,
4 1-2 pour cent d'intérêt. {

De ce terrible réquisitoire, Ja ré-|
putation financière de M. Fielding

sort très avariée.

Te discours de M. Foster a créé une

immense impression sur son auditoire,

et en écoutant les appréciations que

certains députés ministériels laissaient

échapper, en sortant de la Chambre,

CŒ soir, je me disais que si les libé-

Taux avaient dans leurs rangs un de-!
bater de cette force, ils on feraient un
dient,

————I ness

On demande un hôpital

 

Pour la région du golfe.--Il sera

confié aux Sœurs de la Charité

 

Rimouski, 20.—A la séance réguliè-!
re du Conseil de comté de Rimouski, ‘
sous la présidence de Son Honneur le
préfet I’, BE. D. Lajoie, M. P. P., fl a
élé proposé par M. C. IL. A. Caron,
die IMont-Joli Station, secondé par
M. J. Beaulieu, maire de- Ste-Flavie
Faraisse, que le Conseil de comté pro-
fite de ea première réunion après l'in-
Œœudie dont la viile de Rimouski a évé
Le théâtre le 51 décembre dermier pour
offrir aux Révérendes Soeurs de la
woarité d'expres jon de sa Drofonde
sympathie. |
En reconnaïssant au nom de tous’

ceux qui se présentent les nombreux
services rendus par les R'évérenttes
Soeuns de Ja Charité à la population
du golfe depuis au-delà de 35 ans, le:

Conseil de comté exprime l'espoir
qu'elles n’abandouneront pas leur oeu-
vre de charité et qu'avant de jeter les
bases d'une nouvelle construction
elles avizeront par les diverses auto-
rhtés dont elles dépendent aux moyens
à prendre pour gratifier la vaste ré-
gion du g0ùfe d’un hôpital bien outil-
Te et moderne dans le genre de ceux
qu'elles adimentaient avec tant de

 
 

 

Canada.
Ce Conseil] exprime l'espoir que les

autorités roligieuses et civiles pren-
diront en siérieuse considération toute
swggesilion qu’il se permet de faime et
qu’el“es s’ertendinont pour favoriser le
projet d'un hôpitai en venanit en akde
pour cette foix aux Riévénendes Soeurs
de Rimouski, |
Toutes résolutions seront inscrites

au procès-vervail de œtte a-cemblée
ct leur copie certifié tranemise par le
secrétaime à Mgr l’Archevêque de
Québec, à Mer l'évêque de Rimouski,
à !a Révérende Soeur Sbe-Hélène, su-
périeure générale des Soeurs de la
Charité a Québec, à la Révérentde
Soeur Supérieune de Rimouski, à M.
€. T. D'Anjou, M. P. P., Donat Ca-'
rom, M. P. P., John Belly, M. P. P.,
Dr A, J Lemieux, M. P. P., et aux
journaux.
Vraie copie des minutes del livres

des délibérations du susdit Conseil

C. A. ST-PIBRRE,
Secrétaine-trésorier.

LE COIN DES RIEURS

M. de Calinaux n’est pas content.
T1 à envoyé son domestique faine une
commission que ce serviteaur fidèle,
mais abruti, a faite tout de travers.
—Vous n'avez pas le sens commun,

arie M. de Calinaux en fureur,
—Mais, monsieur. ..
—Taitez-vous ! j'aurais dû me rap-

peler que vous n’êtes qu'un idiot.
Quand j'aurai à envoyer un imbécile
faire une commission, je n'Anvrai pas
besoin de vous, j'irai bien moi-même !

distinetion, en plusieuns endroits |

  

 
  

Un joi mot de M. Fdison.

Tues de New-York, lorsqu'un impor-
tun J'abonde :
Je gage, monsieur Fdison, hui dit-il,

que vous Cherchez tune invention ?
—Vous vous tromiPez, momsieur, }va

répond vivement M. Edison, je ue
cherche jamais, je trouve !

_— |.

On causaït du docteur Z..., dans
un salon :
'Mräs contesté. le docteur Z... ;
T1 a ses fanatiques qui le procla-

nent génial.
I! a ses détracteurs qui l'échinent

sans pitié, |
T’un des premiers s'entreitenaiît avec

l'un des seromds : !
—Quie] médecin ! Quelle scienaz:

On n’en revient pas ! !
—C'e-t justement ce que je lui me-

Quitlembais. qui est domestique

 

 proche,chez M. Z..., membre de TAerdémée |
framcaice, entre, hier matin, dans la

teurs et une comparaison entre jes Chambre de son maître :

et

cile par viite de la arise financière ‘ui

Une série de malheurs
 

San Antonio, 19—Deux hommes
oni été tués et huit avine. personnes
Ont été blessées aujourdhui, Yorsqu'un
train d'exoursion sur le chemim de fer
International et Great Noothem a dé-
raillé a Pearsall, Texas. L'accident a
été causé par la rupture dun rail,
Les morts sont: WW. II. Meyers,

préposé au bagage, de San Ontario,
et M, E. MeElroy, Western Tnion,

 

Roberval, 19.—I1 y a tout lieu de
Crowe que deux français de Itoberval,
M. Gresset et M. Bernard, ont péri
dans (a forêt.
En septembre dernier, ils partaient

pour la chasse, en compagnie d'un
guide de Mistassimi, M. Augu-te Le-
mieux, ki devaic:it revenir dans deux
mois ; mais on ne les a pas revus de-
puis,
Deux chasseurs, M. Joseph Kurt-

Ness et son fils, viennent d'anriver des
oTêts du nord, avec un sauvage du
nom die Come Etienne, qu’ils ontren-
Coniré en chemin.
Le sauvage leur a appris que la

velile de leur reucontre id était pas-
sé à un campement recouvert d'une
Déige épaisse et qu'il n'avait pas osé
fouiller, parce qu'il! craignait de dé-
couvrir des cadavres. Le lendemain,
tous les troise rendiment à ce Cam-
pement, à la tête du troisième porta-
ge en deça du lac Obatogoman.
Avec des pelles ils découvrirent que

deux hommes avaient dû faire un pe-
tit feu pour manger, et un peu à côté,
Un traîneau sous lequel se trouvait
un sac rempli de vieux habits. À J'en-
trée de ce sac se trouvait le billet
suivant : “Pas trouvé la cache.
“ Somme: sans provisions, Iiejoignez-
“nous le plus vite possible. 28 dé-
“cembre, midi (Signé), Bernard—
“CP, &—Si vous pouviez descendre
“poudre et cartouches, La peau de
“castor est dans la tête de la tono-“gan.”

Dans le sac se trouvaient des objets
marqués Gretwet et A. L. (Auguste
Lemieux). Les habits brûlés mon-
traient que ces deux hommes ont
grandement souffert du froid.

:, M. Kurtness et ses comprgnons
pas-èrent dix jours à faire des recher-
Chen infruotueurts, et qurent revenir
à cause du mamque de provisions,
Cette lugubre trowvaille, porte a

croire que les deux frinçais et leur
guide out péri de misère et de froid,

—

La police a recueilli hfer après-mi-
di sur la Tue un jeune garcon d'une
douzaine d'années, du nom de Trem-
blay, que soh père venait d’abamdon-
Ter lachement 3 la gare du Pacifique
Canadien,
Le père du jeune garçon se nommé

Joseph ‘Dremblay. 1 était domicilié
à Lorette. IN perdit sa femme il y a
deux ams, et dépuës 11 n’avait ceusé de
travailler pour faire vivre me: deux
enfants, son fils âgé d'une douzaine
d'années, et un autre enfami beaucoup
plus jeune. ,
Ces jours dernjers, après avoir pla-

¢é ces demiers dans une famille de
Lorette, 1] décida de partir pour Mont-
réal, avec son fil: aîné, pour y cher-
cher du travail, et de 1 &e rendre jus-
qu’au Sault Ste-Marie. .
Or hier, au moment où le convoi du

C. P. R. quittait la game, Trembiay
sauta à bord, abandonnant son fils
sur la plateforme, alors que le pau-
vre Petit garçon croyait partir avec
ut.
* Arrange-toi comme tu pourras,”

lui cria le père sans coeur pendant
que le train somtait de la gare, et
que l'enfant, tout sunpris, éclatait en
sangloty,
Après avoir erré pendant quelque

tempi, le pauvine petit fist recueillé par
la police et conduit à In station cen-
trale à l'Hôtel de Ville, où l= chef
Trudel en a pris soin, en attendant
qu'il puisse le placer queligule gant.

 

Montréal, 21,—L’anmibulanee de
l'Hôpetal Général était appe:v au No.

189 de la rue St-Charies Borromée,
hier soir, pour aller chercher le cada-
vre d’un inconnu qu'on avait trouvé
mort.

iA Phôpital On à constaté que J'indik
vidu était mort empoisonné par de
l'acide phénique. On ne sait pas son
mOn: lil est encore à l'hôpital.
Y at-il

 

On écrit de Gaspé que Mathias
Dunn, âgé de 12 ans, fils de Jérôme,
du Cap Rosier, à été ces jours dermiens
victime d'un accident qui lui a coûté
la vie.
Accompagné de sa soeur Eva et de

Mile Adé'ia, invtitutrice de l'endroit,
le défunt partit de chez lui pour ze
rendre à Grande Grève. 1! prit avec
lui un traîneau. Arrivé sur un» côte
reconnue comme dangereuse, le d'éfunt
sa soeur et Mie Maltais moniërent
sur le traîneau qui, avec ses ocsipants
d'escendit avec une rapidité effrovabble,
Soudain, le traîneau changeant de di-
rection, le défunt fut projeté contre
un arbre et tué instantanément.
Le coroner Joncas appelé sur les

flieux, à tenu enquête. Verdict : “ Mort
accidentelle causée par la propre im-
prudence du défunt.”

—

‘Momitréall, 21—Un hianchiseur
chinois, du nom de Hop Lee, domuiei-

—Monsheur se-"it bien bon, Ini qit- Jié au No. 320 rue Roy, a éts mor:
lait me faine ue (enuent blessé par un Coup de «evol-

A M. Fielding, qui se vante de ses|lettre mour ma tan 2; je ne sais pas Ver (tiré par un incounu, hi.r solr,| Pp

surplus, M. Foster montre d’où ils

viennent, ce qu'ils coûtent aux contri-

buables et à queiles extravagamees i's

servent.

A M. Fietusng, qui montre orgueil-

leusement la dette à peine augmentée

par lui à côté de augmentation due

aux conservateurs M. Foster répli-

que par la réduction des impôts sur|

les articles de consommation  géné-

rale au moment od la crise commen-

cait à sévir en 1S94 et qui ont laissé

dans le gousset du peuple vingt-cing

millions de piastres qu'il a pu appli-j

quer à d'autres fins.

Devant F. Fielding, avouant que la

citation devient dep jus en pèus didfi-

 

écrime ?...
—Bien volontiers. répond M. Z...!
Quand la lettre est terminée :
—("e=t trè bien, reprend Quiflem-

boñs ; seudemont vna lebtre sans “post-
scriptum,” ce n'&b pas me lettre,
Monseur serait bien bon d'en ajouter
un 7...
—Bien ! dit en souniamt M. Z....,

mais que veux-tu matine dams ce
“most-scrimtnm 27”
Qu.Memboi- réfléchit. puis tont à
coup : : i
—-Fh bien, metiez tomt simplemant:

Excusez «3 tautes d'orthographe !...
———

 

Paris, 21.—Ie gouvernement est vrès,
dispesé a faire droit au désir des Ca-
Nadieus, et il enverra une nomb:euse
escadre nAvaie aux fêt:> de Quénec,
et un envoyé spéc'al sera chargé de Te-
présenter ia France, ;

vers dix heures,
Deux Angliïs se Pprésentèrent à Ja

buanderie, hier, et réclumèrent du lin-
ge. Ie Chinois répondit qu'il n'avait
pas ¢ linge deur appartenuant et qu ils
dgevaieny se tromper d'adresse,
Sous l'influence de la boil ison, les

deux Ausiais ne voulurent rien enten-
dre et insistérent. Hop Les voufut ap-
pele au secours et ii reçut une balle
en arrière de l'oreifle.
Tes deux hommes disparurent et le

Chinois blessé tomba, D'autres Chu-
noïs travaillant dans uné autre p'èce,
accoururent, mais la poliés ne fut no-
tifiée que trä: tard et los assailhantg
sont au large.

—————-

Dans un hôte?” d> cinqu'omr vide :
—Comunemit éfectnicité 18 francs. .,

mais 1n’y en a pas à l'hôtel !

faire mettre
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Pariement Feder
Ottawa, 20— Dans un discours ful-

gurant de sarcasme et bourré de faits

et de chiffres, 'hon. Geo. Foster a

terminé hier, sa critique du budget. Il

& parlé pendant trois heures mandi et

ux heures hier.

d'est te plus long discours de la ses-

sion. Le critique-financier de l'oppo-

sition était entonne condition et ii

& mis en mofoeaux { échaffaudage de

M. lieiding, concernant sa politique

tprtnerciale.
IL a demandé qu’il fit quelque chose

pour réduire le volume toujours crois-
sant des importations et augmenter

fe volume de nos exportations.

Dans opinion de M. Fo-tar, l'état
de nos finances est loin d’être satis-
faisant et il est urg-nt de prendre des

mesures pour le restaurer.
Ishon. sl. Paterson a répondu

est glorifié de l'augmentation des dé-
genses qui signifie une augmentation

du commerce. M. Paterson a paré
fort et n’a rien dit ll a exhibé une co-
Pie de la plateforme politique de 1893
et if en a lu des extraits.
Plusieurs ./béraux en avaient oublié

Fexistence.

MM. Cockshutte parfa au nom de l’op-
position et M. Sifton a demandé I'a-
journement.

Le bil Coran amendaut la loi des

chambres de comm“rce, concernant
d'émission automatique d’un bref d'é-
lection dans un certain ‘aps de temps,
apres vacances, a été lu une deuxième

fois et ia troisième lecture a été sus-
“Yendue à la demande de Sir Wilfrid.

‘Ottawa, 21—M. C. Sifton a conti-
Qué le débat eur le budget, hier. Il a
prouvé qu'il était encore de force à

donner du fil à retardre au gouver-
pement au besoin.

Il a divisé on discours en trois par-

lbles, 10. Réforme du service civil Sur
Yes lignes tracées par M. R. L. Bor-
“den demandant de soustraire le S6r-
vice public das entreprises du patro-
Najge politique, I! argumeuta en fa-

ir Œune Téorganisation complète

du| département du commerce et de
Ja nomination d'agents consulaires

3 dienis dans tout le monde civi-

  . Construction dw chein de fer
de {la Baie d’Hudyon, afin d'ouvrir le
tenitoire de colonisation, M. Si£ton
ditjque ce projet se réaliMera tôt où
anf Gar c’est inévitable comme le
j succède à da nuit.
3p. La “All Red Lime.” M. Sifton

s’edit dévoué corps et âme au suacès de
cette entreprise, et il L'hésite pas à
ser) déclarer partisan convaincu,

M. Bergeron a suivi M, Sifton, Dans
un |discouri: caractéristique ÿ a souli-
Ené! la momne attitude de M. Fielding
en présentant son budget, et il adé-
montré que le résultat de la politique
libérale depuis dix ans était assez dé-
sastieux pour provoquer la tristesse.
Des millions de dollars de laine et

de woton ont été introduit au Cama-
da, jlors que les industries camudien-
mes ont été ruinées. ja combinaison
qui a conservé le pouvoir aux libéraux
est vicieuse et corromnue,
le reste de la séarce fut pris par

Tes discours de M'M. Pandee, BE, D.
smith et le Dr Thompon.
Ce dernier qui a été élu comme in-

dépendant en 1904, a déclaré, hier,
que le Tien qui l’attachait au parti in-
déprndart était rompu et qu’à l’ave-
mir il appuiera le parti corlservateur
et lcs primeipes de M. Borden.
'M Thompson a regu une ovation

de opposition,
M. Midler a demandé l'ajournement

et la Chambre s'est ajournée a 10.3
heures,

Retour de S. G. Mgr Bégin

Un câblegramme reçu à Varchevéché
s&nnonce que S. « Mgr Bégin, s'est
@mibarqué samedi au Havre, sur “ IA
Gascogne ” pour revenir au Canada. I!
débarquera à New-York le 28 ou le %)
€t arrivera à Québec ie 30 ou le 31
du courant.

  

———pr re

Une piêce rare
Romes, 19,—Le > es a reçu les

membres du Sacré Cu:lège, qui sont
veuus lui présauter leurs hommages
à j'occa-ton de xa fête patronale (la
Saint-Joseph).
Ie pontife a raconté aux car"inaux

somment une pièce de monnais d’or
Mi a été donnée, comme cadeau de
jubilé, par le diocèse d'\squi. La piè-
ce fut decouvenye en 1898, pendant
qu'on faizait des ‘excavations pour Les
Johdations d'une nouvelles église.
Après examen on constata que c'étaït
le seule pièce en existence de la pé-
tiode d’IMnocemt IX qui régna pen-
wat deux moik en 1001, Le diocä e
d’Ajui, incapable de payer à l'archi-
vect les plans qu'il avait prérarés
pou la nouveile éelisa, Lui donna la
pic avec l'enitenve qbe, s'il Ja ven-
daitdus que 51,200, le mortant de sa
réclaation, l'excédant serait remis

au acèse. L'architecte accepta je ca-
dear mais ne put trouver un acqué-
reurQur le montant de sa réclama-
tion.l offrit la pièce au roi Victor
ÆEmæqmel, qui refusa d'en donrer
piutre $500. Pius tard, le clergé du

Chude météore
Yladelphie, 19.—Le vapeur océa-

@ig “Dutch,” arrivé ic: hier, a

fail 8tme détruit par un météore pe-
senotusieurs tonnes, en plein océan,
T''érmes vagues l'ont entouré, me-
pact de leng.outir, dit le capitiuie
Bernt. Dès que yaa! pt plion-
gé as la mer, le» homunes .e l’équi-
Tagdurent chercher un réfuge dans

espriés par le: gaz dont l’atmos-
phè était saturée. Ceci dura un
que d'heure et quand le capitaine et
sesiarins remontènent sur le pont,
âls trouvèrent recouvent d’ime cou-
che pou sière brumâtre oui tombaët
ene, Puis ne fut, durant grelques
mis, ume suite ininterrompire de
mires Ébloui sante qui s’abattirent
sue vaisseau. La mer devint phos
pbrecente et aussi loin que la vue

ocpit ponter, on voyait des corps
enmamnés et de toutes couleurs damn-
per les flats, C'est le matin du 4
my, vers 3 heures, que se produisit
lerénomene. qui dura trente minu-
taie “ Dutch ” se trouvait alors à
8% de latitude nord par TL2T de
Jotude ouest,
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Guayaqui:, Equateur, 19—Les ca
de peste bubonique deviennent de plus
en plus nombreux. L'état samitaire
de cette ville et de plusieurs autres
cœuse de grumdes inquiétudes, Cto-

quante et un pestiférés sont au laza-
ret. 11 s’y trouve égal'ement p'usijeurs

Gas de petite vérole et de fièvre jaune.

Rome, 19.—Le Pape a regu haar ba»
membres du Saicré‘Vollèse qui om

présenté leurs compliments au Saint-
Père, à l’occasion de sa fête patro-
nale. Le Souverain Pontife seat en-
tretenu avec !\es cardinaux et leur a
darré comment une pièce d’or de la
plus grande rareté lui avait été offer-
îte Coïmnre cadeau de jubllé par Je dio-
cèse d’Acqui.

Loyell, Mass, 19.—Utn viedyard,

Agé de 68 ans, Caloin Daguay, domi-
cilié au No. 318 de la rue Middlesex,
a été arrêté pour tentative de IMeur-
tre de sa petite fitle, ‘Adélaïde May
Fianders, âgée de 17 ans.
Hier matin, il se remdadt chez Mme

anders, et aprds avoir échammé
queues paroles avec les personnes
présentes, il s'approcha brusquement
de la jeune fille et bragquant un re-
volver sur elle tira une balle qui heu-
reuvemment ne l'atteignit pas.

Il fut promptement désarmé, puis
arréhs, On le croit atteint de troubles
cérébmeux.,

New-York, 19—D'après les infor-
mations que aotre confrère le « New-
York Times ” a publiées hier matin,
voici quele était la position des ding
automobiles qui prennent part à cette
course trente-cing jours après le dé-

part de New-York :
Mides.

Thomes,-—— Cobre, Nev, . . . . . 2718]
Zust.—Granger, Wy. .. . . . 2390
De Dion.—Grand Is, Neb. .. . 1690
Protos.—Omaha, Neb. . .. .. .
Motobloc, Carrall, Ia. . .. .. . 1480

On remiarquem que Panrtomobile
Thomas avait 328 milles d'avance sur
de Zust, italien, et plus de 1,000 milles
d'avance sur leg automobiles francais
et alemand. Le Thomas a échappé
jusqu’ici aux graves avaries qui ont
retandé ses comcumrents et qui immobi-
lisent actuellement los deux voltunes
françaises, l’une dans le Nebraska,
l'autre dans l’Iowa.

Edmouton, 19—Hrank V, Ander-

son, l'um des plus vieux commerçants
à l’emploi de la compagnie * Bale
d'Hudson,” est arrivé ici avant-hier
Loir, M. Anderson fair it mécemment
le commence des chevaux dans le dis-

près-midi par tous les grands proprié-
‘taires de fabriques du Rhode Isiand.
Les petits propriétaires ont été infor-
més de cetie décision. prise, et tous su-
mont probablement accepté l'entente
pour vendredi prochain.

Cornwali, Ont, 20—Philippe Kon-
rod Low, âgé de 20 nv5, fils de J. W.
Lew, marchand, a av …é hier, au juge
de paix McNaughton, qu'il avait al-
lum l’incenuie qui a détruit le village
de Finch, le 14 maj 1907.
Te jeune homme dit que son but

était de détruire Fétablissement du
rival de son père et il mit le feu au
magasin de ce dernier, voisin de l’au-
tre.
Le prisonnier est envoyé aux assis-

ses,

Londres, 20—Pius de dix mille fem-
mes se sont réunies hier, dans la sale
Albert afin d'appuyer la demande des
Guffragetes.
Mine Parkhust, la présidente, qui

était en prison, a été libérée hier et
elle est entrée d'une façon dramati-
que dans ua salle ol elle n’était pas
attendue.
Elle a fast un discours modéré mais

ferme.

Une somme de $33,000 a é:! _ous-
(rite pour la campagne.

 

Notre commerce

 

Ottawa, 20—Ies rapports du com
merce du Canada pour le mois de fé-
vrier et pour les onze mois de l'exer-
cice courant, finissant ie 31 mars, inm-
diquent que la dépression commerciale
augmente,
Pn février tos importations se sont

élevées à 51,604,153 soit une d'minu-
tion de $0,803,333 et Les exportations
ont té de $2,015, 961 s'élavant
à $14,636,518, pour les onze mois.
Pour les onze mois de la présente

anniés fiscale, le chiffre total du com-
mence ect de $589,755,974, une aug-
mentauon de $30,156,704.
Le total des imoportatioms est de

$328,3-1,457, soit un gain de $24,798, -
784 et celui des exportations de $261,-
434,527, une augmentation de $5,257,-

1536 920.
Les exportations des produits mi-

niers ont augmenté d'environ $2,400,-
000 ; ceux des produits agricoles, de
$14,700,uuv et œux des produits manu-
facturés de $1,835,000.
Une diminution d=» $160,000,000 s'est

fait sentir dans les exportations des
pêcheries. Il en a été de même pour
$1,700,000 pour les produits forestiers,
‘et le commerce d'exportation des anï-
maux et de leurs protuits a également
diminué de $12,150,000.

DRAME EPOUVANTABLE

  

 triot de la rivière 4 la Paix.
“Les Sauvages des contrées du

nord, dit-il, ge trouvent en granid em-
barras, vu la rareté de la bonne four-
Tune et les ravages des loups.

“Ti y à tant de loups dans ootte Maurice Rougier, âge de 46 ans, vivait das les archives de 14 légation

contrée, affirme M. Andenon, qu'ils
détruisent tous des animaux à fourru-'
re, et © qui est plus extraordimaine
Ces loups tuent les chevaux des Sau
vuges.
La majorité de cs derniens ce

voient actuellement dans l’oblligation
de faire leurs courses à pied.”

Paris, 19.—Hier après-madi, à Issy,
les Moulineaux, M. Delagrange, a ga-|
gné une des médaille> et un petit prix
en argent offents par lero Club de
France, pour une coumse contrôlée de
200 mètres, |

ie matin, M. Delagrange avait en
vain essayé de faire la course et il a
failu faire subir des modifications au
moteur, L'aéroplane a fait ses 300
mètres parfaitement =sous contrôle,
aux applaudisements d'une foule

considérable,
DL. Delagrange est le troisième a/ro-

maute qui gagne la médailte de l’Aéro
Chub pour l’aviation. M. Santos Du-
mont avait gagné la première, il y a
dix-huit moïs, démontrant, le premier
encore, la possibilité de contrôler un

aéroplame,
AM. Henry Farman fut le deuxième.

Londres, 19.—Pariant à la chambre
des lors, lord Tweedmouth, premier
lord de l’amirauté. a défendu la poli-
tique du gouvernement en s'abistenant'
temporaîmement de mettre en chantier
tn grand nombre de cuirassés et a dit
que la consittnuation de cuinassés à l"heu
Te aotucile, est en grande partie une
question d'expérimentation, Les trois
mavires britanniques du type “ Témé-
raire,” a-t-it déclaré, sont infiniment
supérieurs au type “Dreadnaught,”

et les troïs ravires du type ‘St-Vin-
cent” seront une amélioration du tv-
me Téméraire.” Au printemps de 1911
la Grande-Bretagne aura ‘trois esca-
dres de quatre navines du type “St-
Vincent.” Aucune puirsanuce au monde,
‘déclara lord Tweedmouth, ne pounrait
réunir une pareïllle flotte de Cuirassés
de première classe, et il pourrait pres-
que dire qu'une combinaison de tou-
tes les puissances du monde ne serait
pas capable de mettre à la mer ume
pareille escadre.

Saimit-Pétersbourg, 19.—L'wkase im-
périal suivant a été adressé aujour-
d'hui à l'armée et à la marine:

“ Votre héroïque défense de Port Ar-
thur, la valeur qui a rempli Te monide
d'éonnement, ont êté imterrompues
tout-à-coup par fa honteure capitula-
ton de la fomteresse, La plus haute
cour militaire a pun; c~ux qui se sont
Tendis coupables de lu capitulation.
Courageux défemseurs de Port Arthur,
par vos actes héroïques, par vos Sa-
crifiran, votre bravoure et la fidélité
a votre serment démontrée dams la
défense de vos fontereme an FExtrême-
Ortent, vous avez acquis une gloire
Impériesable et ajouté une nouvelle
page aux annales des faits héroïques
des armes ru&es, La Rurr/"> recon-
maissante est fière de vous. Bille n’ou-
bliera jamais votre exploit de même
Que vous n’avez pns ontfié votre de-
voir ‘envers elle—NTOOLAS.”

Providence, R. I, 19—Des avis :e-

ront atfichés, lundi prochain, le 23
mars, dans toutes les fabriques de »o-
tonnades de cet Etat, annonçAnt une
réduction de sa'aime de 10 pour cent.
Cette réduction enitrera en vigueur le
6 avril au matin.
A une conférence, tenue hier matin,

plusieurs des principaux fabricants de

cet Etat ont signé une entente dans
le sens indiqué plus haut, et cet arran-
gement a été accepté au cous de l'a-

 

Marseilles, 10.—Un drame épouvan-
tabie viemt de se dérouler dans un
&ppartement de la rue Curdol, à Mar-

112,

Un garçon de café, nommé Marius-

maritalement depui: plusieurs années
avec une femme, Mamie-Gabriefhe Gal
raud, âgée de 30 ans dont il avait eu
deux enfants, Mhrie-Rose, âgée re

‘5 ans et demi et Jean-Marie, âgé d'un
an et demi. Ie ménuge qui, depuis en-
viron quatre ans, Ocouipait um Petit
appartement situé au quatrième étage,
rue Curiol, près des ales de Meilhan,
paralssait dies plu hemneux.
L'autre matin, Mme Gairaud ren-

trait du marché. Un affreux spectacle
ia glaça d'horreur. Gairaud, la gorge
coupée, gisait étemdu dans une énorme
flaque de sang, et sa fülatte, sa Marie-
Rose chérie, était pendue a l’espa-

@uolelte où elle venait de ponter la
main, Quelques secondes plus tard, on
découvrait ie petit Jean-Mane pendu
à la clef de ia chaubme qui communi-
que avec le salon.
Les constatations faites par le com-

missaine de police au quantier ont éta-
DH que, après avoir pendu ses  emn-
fant, Marius Rou, er a tenté égale-
ment de se pendre au crochet de la

sion de la salle à manger, Le
piton ayant cédé, :e misérable tomba
sur le parquet Ta corde au cou et déjà
à demi asphyxié. [1 s'empara alors
d'un grand couteau de cuisine ef se
coupa la gorge.
fe

LE PLUS GRAND PONT DE NEW-YORK
——

New-York, 19.—En l'absence du
maire McClellan, qui souffre encore
de la grippe, * Little Tim” S:llivan,
faisant les fonctions de maire a eu
l'honneur, hier au soir, d’être “e pre-
mier homme à Lraver:er le nouveau
pont de l’île Biatkwell qui a coûté
$20,000,000.
Quand les cinquante ouvriers diri-

gés par le contre-maître, Wiftiam
Bowers, eurent posé le demnicr rivet,
on a déployé un immense drapeau
américain du soumet de la pile en
pierres du côté de Queens, et M. Sul-
livan, mempiissant les fouctions de
maine, a brisé une bouteille de cham-
pagne au milieu des cris d’enthousias-
me des ouvriers ot des centaines de
sifflets des bateaux qui étaient dans
la rivière. |
Derridre M. Sullivan venaient TT.

W. Stevenrion, commissaire du dé

partement des ponis et des invités de
marque.
La construction du pont a commes-

Cé en 1901. La maçonnerie a été teir-
minée en 1901. À a fin de 1905 le con-
trat pour ja supersLrueture a été passé
avec la Pennsylvania Steel Company.
Le pont a 8231 » eds de long er me-
sute 3,724 peas le la pile de Mun-
hattam à calle de Queens. II est sou-
tenu par deux cables distanis de GO
pieds. La vou est rétuée à 113 pieds
trois pouces au-dessus du niveau
moyen des hautes eaux et la partie
la plus rapp ocut* est Située à 135
pleds. Ce pour es. le plus grand de ce
genre entrep & jisiqu’à ce jour à
New-York.

———————

Chicago, 271.—Un imcemidie qui a été:
allumé par des flls électrique, a causé |
aujourd’hui une ceoltaire de mille
Pp'astres de domm>ge au Grand Pacific
Hôtel de cette via Il n'y a pan en
da pertes de vie, bien que howe] fut
vempldi de pensionnaires, mais plu-

sieurs Font échappé belle. Deux per-
sonnes qui se temalelt dans la foule
en face’ de l'hôte! ont été légèrement
blessés par des morceaux de vitres.
Um pompier est tombé “l’une fenôtre
el s'est fracturé un bras.

Echos Telegraphiques
—

Saint-Pétersbourg, 21.—le général
Stoessel, dont —la Condamnation à
été commuée en celle de dix aus de
détention dans une enceé:nte forutiée,
€. entré aujourd'hui à Ja forteresse
salut-Pierre et Saint-Paul pour vi
purger sa peine |

Washington, 21—Le godverbement
japortrés a invité le gouvernement
américain à envoyer ‘a flotte cuiras-

sée de l'Atlantique fa.re une visite
dans un port japonais a: cours de sa|
croisière autour du monde Cette In-;
vitation, reçue hier à l'ambassade ja-'

ponaïse, a été immédiilement trans-
mie au secrétaire d'Et:t Ro0t Anrès
d’avoir examinée, Le p-tsident et les
membres de son cabii»-t ont dé‘dé

aujourdhui de l'accepte*. Le secrétal-

re d'Etat Root a notifif ‘ambassadeur
du Japon de cette accaytation,
On croit que c'est à Yokohama que

touchera la flotte amér'caine.

Paris, 21.—M. Bugène Péreira, pré-
sident honoraire de la Compagnie gé-
nérale transatlantique, et mort hier
ici. M. Fugône Péreire était de fils,
d'Isaaec Péreire qui, avec son frère,

, comptait parmi les plus puissants fi-
nanciers du second empire. Né en

‘1831, il await fait ses études d'ingé-
nieur et jeune encore, 11 avait pris

place dans le conei} d'admimistration
du Crédit mobilier. Elu député en
1863, 11 fut battu aux Ælections sui
vante trois ans après. C'est alors qu’il
fut &lu président du conseil d'admi-
nistration de la Compagnie générale
transaflantique ; fonctions qu’il a
conservées jusqu'à une époque ré-
cente.

La course New-York-Paris
Totopah, Nevada, 21.—L’atttomabl-

de Thomas à eu sa première panne sé-
rieuse, hb’er ap-ès-m'di, dans le dé-
sert de Twin Springs, 2 eRviron YW
nmilles A lest de cette ville, Des au-
tomobiles avec des ouvriers mécan-
clens sont partis à son seoouns, par-
courant 152 miles en & heunes et 16
Minutes. On dit que les réparations
vout être faites sur place et que l'au-
tomobile thomas pourra arriver à
Tomcpah tard dans la soirée.
L'automobile aflemant s'est arrêté

la nuit dernière à Lexington, Nebras-
ka, après avoir parcouru 140 milles
dantla journée. I! est reparti dans la
matinée pour Cheyelne, od i] esplre
arriver vers mänuit.

Ogden, Utah, 21.—Tanlis que l’au-
tomobile américain lutte contre tou-
ves sortes de difficultés nrès de Goli-
fleld, Nevada, Pautomobile italien, ve-
nant d'Evarnston, descend les monta-
gnes vens Ogden.
L'automobile de Dion est ce soir à

Cheyenne et l'automobile Protos à
North Platte, Nebracka.

Les papiers inédits de Bazaine
Mexico, 21.—Le gouvt.memeut a en-

trepris la publ‘cation d-s papi rs iné-
dits du maréchaj Bazwine existant

du
Mexique, à Vienne, et ayant trait u0-
tammment à l’expéditi»i française au
Mexique.
M. Genaro Garcia, érudit Serivain,

direuteur du Musée National le grand:
établissement universitaire 1. Mexl-!
‘co, à Été chargé de dépsuitler, «lascer
et déchiffrer cette masse de docu-

ments, Il a consacré à ce travail une
année, et sur son rapport, le gouver-
nement mexicain a décidé de publier
en esp'@nol et en français ceux de ces
documents intéressant le Mexique.
Cette publication comprendra plu-
sieurs volumes dont le premier vient
de paraître. Il porte sur les origines
et Le plan de l'expédition, les imstrue-
tions de Nepoftéon TILI au général Fo-
Tey, et contient des lettres de J’empe-
reur qui indiquent Jes motifs pofliti-
ques de cette aventure qu’on appelle

la plus grande pensée du règne, et
qui aboutit au désastre et au drame
de Queretaro.
Ce premier volume jette une nou-

velle lumière sur les événements de
cœtte guerre dont l’histoire est encore
si incomplète,

Du haut du pont de Brooklyn
Ney-York, 21—Un homme parats-

sant âgé de 20 ans et qui portait un
uniforme de marin de l'Etat ='est je-
té-dars la rivière, du haut du pont de
Brooklyn : fl a nagé vigoureusement
jusqu'au dock No. 20 et au moment
où on lui lançait une corde pour Ile
sauver, il a coulé à pic.
Quand 11 ect revenu à la surface NM

n’a pis paru très éprouvé par le
plongeon, il a secoué la tête et s’est
mis à nager vigoureusement vers le!
rivage. LI y avait bien un remorqueur;
qui remonta:t la rivière à quelques
verges de 1d, mais malgré les s'gneset
jes cris de lj'iNunecteur Bhie s, per-
sonne à bord n’apercçut le mageur,

Celui-ci parvint à nager jusqu’au
dock No. 20 d'où un homme qui l’a-
vait aperçu iui lanca une corde, I! est
probable que le nageur

=

était trop
énrisé pour suisir la core car à œ
moment même il coula à pic et ne re-
parut pas à la surface.

Un héritage de 60 millions
South ‘Bend, Ind., 19—Te testament

de feu Jamnets Oliver, l'inventeur d’u-
Ne charmue perfectionnée, propriétaire
de la plus grande manufacture de
charrues du monde et l'homme le plus
riche d'Indiana, a été produit aujour-
d'hui, à la Cour de Circuit de St-Jo-
seph, pour être vérifié.
Un grand nombre de parents ont

des droits à la fortune, que l'on esti-
ame à $63.06N.000. La plus grosse p*r-
tie va au fils, Fosenh D, Oliver, sous
forme de frmds garanti.
Tebénéficiaires nommés sont Mme’

Josemh D. Oliver 425,000 ; George
Fond, gemdre, $3000: J. D. Oliver,
un revenu de $25.000 par ammée :
Mme George Ford, fille du défunt, un
revenu de $25.000 par année : Neveux
et nièces, enfants de ses frères et
scenms, dont les moms ne sont pas
n'emlonnés, $1.000 chacun. et nom-
bre d'autres. !

La “ Main Noire ”
Butler, Pennsylvanie, 2° --Ume pa-

nique s'est produite dans le voisitage
de l'école publique de cette ville,
lorsque les parents des élève: On: ap-
pris dans la mat/Tuée que le directour
de l’érole avait recu da veille une let-
tre de la Main Noire lui demandant
tie somme de $500 et menaçant de
faire sautar l'école à l'aide de Ma dy-
namite, si cette somme L'était pas

 

 

versée dans le plus bref délai.
Un grand nombre de femmez aîlo-

liées, sont arrivées à la porte de l’é-

 

cole, en criant qu'on leur rende leurs! His dévorent les animaux à fourrures,
enfants, Mais, les profemeuwrs ayant
refusé que les enfants quitrent leurs
classes, les mères plus affolees que

jamais, ont voulu preidre l'école

d'asacut,
Entendant leurs mèreg qui, de la

rue, les appalatent, les enfants à leur
tour ont été pris de panique et ©
sont enfuis des classes, malgré les
efforts de leurs professeurs pour les

retenir.
Un peu plus tard, le directeur de

l'école a fait savoir aux parents que
les bruits mis en circulation au sujet

de cette lettre étaient faux et, sans

aucun doute, l'Ofuvre d’un mauvais
plaisant, mais cœlte déclnration n’a
pas rassuré les porents dem enfants
qui out énergiquement refusé da Tes

renvoyer à l’école.

Nouvelles de Lévis

   

Notes commerciales, «« Frasque

d’un fou

D’importants changements commer-
ciaux viennent d’avoir lieu à Lévis !
M. AchiTle Beaudoin, l'un des prin-
cipaux marchands de nouveautés de la
Côte du Passage, vient de ve ndre son
stock à son neveu, M. (Gédéon Beau-
doin, M. Achille Beaudon se retire
du commerce après pus de trente ans
de vie active au cours de laquelle a
amassé une jolie fortune.

—MM. Guenette et Bédard, ont
aussi vendu leur stock à M. P. Mi-
chaud et Cie. 1! y a dissolution de
cette société et M Bédard est nomimé
gérant de la sucoursale de Myrand et
Pouliot, à St-Sauveur.

—La semaine dernière, est décédée
à Montréai, une personne bien connasë
a Lévis Mme Charles Thompson.
Mme Thompson a tenu à Lévis, dans
la Côte du Passage, une maison de
pension pendant plusieurs années, Fle
était la socur de M. Ferd. Turgeon, de
Lévis, et de M. Turgeon, député de
Gloucester, à Ottawa. i

—Le jeune IXxisbiens, de St-Joseph
de Lévis, qui a été arrêté la semaine
dernière, par le détective Patry, sous
d'accusation de tentative de meurtre.
sur sa mère, sera soumis à un examen
médical et toul probablement interné
dans un asile d’aliénés. Deshbiene,
qui est Agé d'environ 17 ans, est évi-
demmment p'us fou que criminel. Cest
un espèce d'idiot, bien intraitable et
dont le caractire est fort irascibie.
C'est dimanche, le 15 du courant, qu’il
à tenté de tuer sa mère en tirant sur!
el'e deux coups de revoiver. Heureu-
sement, la pauvre femme n’a pas été
atteinte. La famille a essayé de ca-
cher cette frasque. Mais finalement,|
On s'est décidé à suivre les conseils:

des voisins et à faire arrêter le Jeune;
homme, dont la fobie devient dauge-;
Teuse.

 

La campagne présidentielle
AUX ETATS-UNIS

 

MM. Taft et Bryan seront les

deux candidats

  

Provindence, R. I, 31—La conven-
tion démocratique de l’Etat a diécidé
aujourd’hui d'appuyer des résolutions
en faveur de la candidature de W. J.
Bryan, à la présidence, |

Silver City, N. M, 21—La conven-
tion répub/icaine a adopté des résolu-
tions ampuyant la candidature de M.
W. HL YTaft, à la présidonice des Btats-
Unis, et donnant instructions aux dé-
“égués du Nouveau Mexique à la con-
*ention nationale républicaine de Chi-
cago, de voter pour lui.

New-York, 21—Le gouverneur A
B. Cummins, de l'iowa, qui était en
cette ville, aujourd'hui, dit que le se-
crétaire Taft va être choisi comma

candidat à la présiaence dès le pre-
mier vote de la convention républi-
caine de Chicago. Il prédit aussi que
Bryan sera le candidat démocrate.

II ajoute que l’Itat de l’Iowa est
pour Tafît comme gouverneur, parce
qu’il représente la potitique de Itoose-
velt. Les républicains de cet Etat
croirnt que s’il est É.u il suivra la po-
ditique du président actuel.
Le gouverneur Cummis croit que la,

‘utte va être très acharnée, mais que
M. Taft sera victorieux.

Paris, 21.—Le ‘Tempspublie un
long entretien que pendant son sé-
jour aux Etats-Unis eon rédacteur,
M. André Tandieu, a eu avec M. Taft.
JM, Tardieu ayant demande 3 celui-ci
si dans le Cas où il serait élu prési-
dent, sa politique à l'égard des éta-
blis:ements financiers difperergit ae

celle de M. Roosevelt, il lui a été ré-
pondu :

“Je suis d'accord en tout et pour
tout avec le président, Si je suis élu,

ma politique sera —identique à la
sienne J'approuve cette politique
comme homme et je l’approuvera
également comme président.”

M, Tardieu dit que la crainte que
M. Taft continue la politique finan-
vière actuelle semblait au commence-
ment du mois de février devoir être:
le plus grand obstacle à son succès
politique, mais que d@puir le mois de
mars il semible s'être opéré un revi-
‘rement en ga faveur.

Plusieurs grands financiers de Wall
street avec le“quels s'est entretenu M.!
Tardieu, lui ont exprémé la croyance
que M. Taft éviterait des excès du
pré-‘ident Roosevelt qui par s= mes-
gages et mes dfwcours a détrudt la con-
fiance du public. [is pensent que M.
Taft sera lus prulent, moins impul-
sif et plus judicieux.
pre 1

L'ELEVAGE DES BUFFLES DANS L'OUEST

Ottawa, 21—Un ordre en Conseil a

i

 

| été voté réservani une superficie ds
170 milles carrés dans Alberta, situés
entre l'embbranchement de Wataski-
win du Pacifique Canadien et la ligne
principale du
comane un parc dest.né a coatenir a,

viron cent bufties achetés l’an dernier
pour le gouvernement dan: Montana.
Une clôture de broche enivhrera cette
superficie et coûtera 31,000 par milite
ou $70,000 en toul

Grand-Tronc-Pasifique |:

et jusqu'aux chevaux des Indiens

Eximonton, Aubc:a1, Z1—Un vieux
voyageur de la Cie de la Bale d'lJud-
son, l‘rank A, Atuxrson, qui a fait
dernièrament une tournée dans Je dis
triet de lu rivière de la Paix, pour
faire :e ocummence des chevaux, est
artivé ici hier soir.
M Anderson déclare que les In-

diens dans le. nord du pays sont très
malheureux comme résultat du man-
que de fourrures et des ravages cau-
és par les loups,

Les Indiens, dit-le vieux voyageur,
sont dans une situation très pénible
cette année, ct il se passera deux ans

avant qu'is puissent améliorer leur
sort

Il y a tellement de loups dans le
pays qu'ils ont dévoré tous les ani-
maux à fourrure et même les chevaux
aes Indiens sout maintenant dépour-|
vus de moutures,

fetee.

DESASTREUX INCENDIE

Sgracube, N. Y.…, 22—Un incendie qui
a éc'até à va dwinsvike, à douze mil-
les d'ici, a détruit une grande partie

 

du matériel d'expoitation de la Penn-'
syivania Spring Works, occasionmant

par là une perie estumée de $75,000 A
$100,000.

|

| Les loups dansl’Ouest Lecabinetdu
Nouveau-Brunswick

Les nouveaux ministres

 

St-Jean, N. B., 21—M. J. D. Hamen,
par suite de la r@lignation du gouver-
nement Robinson, a 6Ué app à for-
mer un nouveau cabinet par be It--
Gouverneur ’Tweecie et à accepté. Ie
soir même, al. Ilamen a annoncé la
formation de son minittèra 11 ese
compose de la manière suivante :

J. D. Iazen, comté de Sunbury, pre-
mier ministre et procureur-général.

J. Kidd Feming, comté de Carle-
ton, secrétaire provincial.
Joha Morrisey, comté de Northum-

berland, travaux putijcs.
M. C. M. Grimmer, comté de Char-

lotte, surintendant général.
D>r D». V. Landry, comté de Kent,

commissaire d’agriculture.
M. I’. MeFæod, comté de York, solli-

citeur-général.

Robert Maxwell, vile de St-Jean,
ministre sans portedeuife,
Ie nouvel orateur de la Légialatnre

n’a pas encore été choisi. Cette nam!-
nation se fera plus tard.
Ce soir a lien à Fredericton, Jas-

sermentation du cabinet HFazen.

Au nombre des devoirs qui incom-
bent au nouveau gouvernement, ee
trouve celui de faire remplir plusieurs
charges importantrs dans les bureaux
Publics vacantes depuis et quefques-

St-Louis, 21— La Forest Park Uni- wnes avant les élections. Avant de
versity, une école privée pour jeunes résigner, Fhon. M. Robinson a fait
files, qui avail environ trois cents €lè- | quelques nominations,
ves de toutes les parties du pays, 3 odlle de M.
été complétement détruite aujound’hui’
par un incendie. Toutes les &dves ont
pu s'échapper assez facilement

———ee

EXPLOSION FATALE

Binghamtan, N. Y., 2Ia bouilloire
de la locomotive d'un train de fret de
la Delaware and Hudson a fait explo-
tion, alors qu'on était à prendre de
leau à Schenevus, vers les minuit hier
soir.  Ieux homumes se sont fait tuer
instantanément et un autre a été
blessé. Des morceaux de :a boui"koire
sont tombés, d .-on, à 400 pieds de
d’endroit de l’accident. Les morts sont
l'ingénieur A. Henarickson et le serre
frein A.Korfoge, tous deux de Queouta
et le chauffeur, B. O. Smith. aussi du
méme ¢ ‘uit, qui est décédé de es
blessure. On ne connait pas encor?
la cause de l'explosion, mais Jes au-
torités du chemin de fer sont à faire
enquête.

  

LES MENACES CONTRE L’ABBE BELAND
——

Le curé de N.-D. de Central-Falls
——

Central Falls, R I, 21—Pras de
mille paroissiens et un certain nombre
de prêtres catuoliques du diocèse ont
Pris part à la cé Lration de la St-
Joseph, le patron de M. l’abbé Josepn
H. Béland, curé de l’église Notre-
Dame de cette ville,

Par suite des lettres de menaces
adressées u l'abbé Béland, le chef de
police MoCartny avait posté une di-
zaine de ses hommes dans le voisinage
de l’égiise.

Un homme qui était venu rô/ler au-
tour du presbytere fut arrêté : ii don-

 

  

  

na le nom de Josep Trep 33.
Aux dernières nouveY# ia police

n’était pas comp.etemd, .. -rnseignée
sur le mot. de la Trem-
blay près du presbytd Tremblay
proteste de son innocence,

Brilés wiruies vifs

Montréal, 23.—Mde Cyritre Tho-
mas, âgée de 25 ans, et son bébé de
15 mois, ont été bid!és vifs hier, à
ieur domicile No. Gb6 rue Beaudry,
alors que voulant as:Umer le poèle,
quelqu'un versa sur je bois du pétro-
le qui était dans un budon qui avait
contenu de la gazoitue, Une explosion
s’est produite et Mée Thomas fut en-
velompée de flammes de la têle aux
pieds,

M. Thomas ct deux autres Person-
nes ont été s‘ri-usement blûlés à la
figure et aux mains.
Mde ‘Thomus et

mourir.
&n enfant vont

——

INCENDIE A LIMOILOU
‘La résidence de M. John Carpenter,

employé du chemin de fer Québec et

 

Lac St-Jean, a été grandiment en-.
dommagée par un incendie qui s’y est
déclaré vers les 10 hrs hier matin.

Lorsqu’éciate Vincendie la famille
était absente dei a maison. On sup-
pose qu’il prit origine dans la cave où
Se trouvait la fou-raise.
Peu de temps après que l’on eut

donné l'aeaime, la brigade du feu de
Limoïou était rendue sur les lieux ot
après avoir travilé avec acharnement,
se rendait maîtresse des flaanmes.Ce-
rendant, l'intérieur de la propriété et
les meubles qui s’y trouvaient, ont
subi de grands dommages.

eresrare rte

NOS FELICITATIONS

Monsieur François Pagé a été rééiu
maine dvs Ecoureuils, pour la neuvième
fois à une assemblée tenue au bureau
du conseil le 2 mars dernfer.

A

MORT SUBITE
Nous apprenem> avec un profond

chagrin la mort soudaine de M. AI-
bent Fiset, arrivée à Watervike, Mai-
ne, mercredi dernier,
Homme  intégre, pare de famille

modèle, 11 fut choyen aimé à Monut-
magny ju:qu'à 1! y a enxiron huit
ans, époque à laquelle des circons-
tances incontrôlables le forncèrent d-
laisser Mon:magny pour Québec.

Depuis, 11 a végu a Waterville, ch.z
son flls Octaye. I! était le père de m..-
dame J. Etienne Samson, mantdact.

rer a - cho eures, St-iRoch, A la fu-
me pleré nous offrons nos pin

s svmpalirles,
wrest

eda

M. Carbray, avocat. vient d'être
nouns vice-consul de la République
Argentine. en remp'acement de son
père, feu M. Félix Carbray.

 

entre autres
Waiter H. Trueman, juge

des tutelies, W. J. Mahoney, de St-
Jean, rapporter de la cour d'Pkhi-
quier ; ‘hon. W. I’. Jones, rapporteur
de la cour Supérieure et Edward Sears
résident des syndics de l'école de St-
Jean.

 

LES ETATS-UNIS ET LE MEXIQUE

 

Mexico, 21.—“ EI Tiempo,” Yorgane
de l’Eglise Catholique, dans la Répu-
L'ique du Mexique, a reproduit en pre-
mière page, dans son édition d’hier,
Un article qui a paru récemment dans
un journal de New-York dans le-
Quel l’auteur se prouonez en faveur de
l'acquisition, par les Ptats-Un:e, de
la péninsule de la basse (Californie
Dans un artidle de fond commeutant
ct écrit, “F1 Tiempo ” demande que
le Mexique * commence immédiate-
ment à se préparer À une guerre Cou-
tre les Etats-Unis, déclarant que la
République du nord, ne pouvant Ob-
tenir du Mexique «on consentement &
la velte de la péninsule et de son
port, Magdalena Bay, va s'en empa
rer par la force des armes.

TIæ rédacteur du journal spécule sur
le résultat de da guerre qu'il prédit,
disant que je Japon profiteraitde l'oc-
Casion pour s'enxparer des Philsppi-
nes, et que la RépulXique de Colom-
bie eG'aierait de reprendre possession
de Panama. I fait observer que la
Grande-Bretagne a des intérêts consi-
dérables dans ia République du Mex:-
que et dans je voisinage immédiat de
Magdalena Bay et que les Etats-Unis
sont déterminés à obtenir le port pour
ues fins stra.ég que: avant que le
canal de Panama soit terminé. L’arti-
ole n'est pas pris au sérieux par le
resie de la presse et est regandé com-
me exprimant seulement les vues dn
parti clérical. “BI Tiempo” a tou-
jours été fortement anti-américain.

 

Le Savon ‘“Litebuoy' —Desintectant—e')
recommandé par les médecins comme ug
mauvegarde oni re les maladies contavienseg
 

SANS RIVAL
C'est ainsi qu’un marchand ou comté

Wright qualifie le .........

 

 

   

UN TEMOIGNAGE A LIRE

 

ep

fite-Cécile de siasham, 11 déc.

M. J. B. BUJAULN, pharmacien.

Stutoch, Québec.

Monsieur :—Je suis heureux de vous
dire que votre remede le VIGORA
pour les chevaux est SANS RIVAL
Toutes les boutellles que j'ai véadues
ont été employées avec ie plus grand
guecès,

L'un de mes voisins possédait Lne
magnifique bête évaluée A $200, qui
avait le souffle depuis deux ans, et il
la complètement guérie avec deux
Dbouteiles. Beaucoup d'autres à qui
j'en a vendu sont préts à donner leur
témoignage en faveur de votre VI-

; GORA, car tous déclarent que c'est
1e remède par excellence. Je ne faute
pas que lorsque ce remède sera connu,
1] deviendra d’un usage général ‘ans
le comté de Wright et aussi dans le
comté de Pontiac.

Si vous voulez bien me donner j'a-
gence pour ce- deux comtés, je n'au-
rai pas de difficulté A Tintrouure
partout, car c'est la meilleure prera-
Tatlon pour les maladies des chevaux
qui alent jamais été mise sur le rar
che.

Bien à vous,

CAMILLE P(CHE.
Marchand,

Ste-Cécile de Macham,
Comté de Wi

Pour détails complets e-
s’adresser à

J. B. MORIN, Pharmacien,
318 KUE ST-JOSEPH, QUEBEC
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M. le Dr Pv. Boldur occupe main-

tenant sa nouvelle résidence, près de

l'église, ancienne propriété de feue

Mme Michel Lespérance. li continue-

ra àteuir son bureau chez M. X.

Rouleau, rue du Dépôt.

Mme Romuaid Caron «t Mlle Anne

Marie (GGamache, de l'Isiet, étaient a»

passage en notre ville au commence-

ment de la semaine, en visite chez des

amies,

 

La compagnie de téléphone National

a fait poser une nouvelle boîtr cette

semaine à la résidence de M. le Dr Ev,

Bolduc.

 

Samedi matin à 10 hrs, ont eu lieu

‘es funérailles de Mme Marie Lud¥vine,

Morin, épouse de M. Mathias {.€iois,;

conseiller municipal, décédiée meT-

credi, le 18 mars, à l’âge de 59 ans,

après une longue maladie. Ie deuil |

était conduit par son époux, M. Ma)

thias Lisdois, son frère, M. Georges

Morin, de St-François ; M. J. LL 0.;

Vidal. avocat, de Québec, et Mil!
Pierre et Etienne Lisiois, d'e Mon*-|

magny, ses beaux-frères ; MM. Clén-

phas Morin, Eugène Picard, de

François, MM. Elzéar Blais, Fortunat

Proulx, J. A. N. Proulx, de St-Pierre,

MM. Charies Morin, de Chicoutimi ;

Amrédée Côté, de Montmagny, et ‘os!

autres aprenta (M. Paul Rochefort

portait la croix et les porteurs étaient

MM. Sokyme Fiset, de St-Thomas, Jo-

seph lriset, de St-Raphaël ; Alfred! !°I-

set et Octave Viset, de St-Pierre.Pres-

quetous les ditoyens de la ville et de
la paroisse ont pris place dans le co--,

tège funèbre et assisté au service quil

fut chanté par M. Pabbé’ Louis Fiset,!

neve de la défunte. Iinhumation

eut Neu dans le caveau des famiil:s

Listois et Côté. |

Nous prions M, Lislois d'agréer d'ex-,

pression sincère de nas pus vives:

sympathies, pour la perte douloureuse

qu’il vient de faire. \

 

 

[
Noss étoffes à costumes sont de:

toute beauté. Nous avons pour toues

les baurses ; nous achetons aux meiïl-

wures conditions 1fossibles.

brome, venez au bon Marché,

J. G. BITINDR. |

 

—

AVIS

Toutes les personnes endettées >n-

vers Ja Commission Sco\aire de la ville

de Montmagny, pour taxes et rétribu-

tions mensuelles sont priées de venir

néglier au bureau du Secrétaine-Iréso-

riew d'ici au ler avril. Après cetle,

date, les comptes seroni donnés à l’a-

voux de la commission scolaire pour

penoapLion, |
Par ordre

 

Liquidation
200 jupes de robes “ Echantillons ”

dans tous les genres et du dernier

goût, en bets du prix coûtant. Les da-

mes et demoiselles se feront un de-

voir de vair nos jupes avant d'acheter |
ailleurs.

100 pièces de coton jaune de pre-

mitre qualité. Qu'on s'empresse. i

Mme DE LOTTINVILLE,

En face de l'église, Montmagn. |

 

Patrons Butterick
Patrons ‘Butterick’ au magasin

de

GEO. E. FOURNIER,

En face de la Banque Nationale,

Alontmagny.

|

 

M. Ed. Normand, entrepreleur de
pompes funèbres, informe lx public

GU' il se chargera de la direction des:

funérailles, décoration de chambres

Mmortuaines. eic. -
S'adreser à ED. NORMAND, |

4

En face du Bureau de Poste, rue St-

Thomas, Montmagny. ‘

 

La Liquidation du stock le,

plus considérable de Montma-

gny est commencée de lundi der-

nier au magasin de Lottinville.

Toutes les marchandises sont
strictement vendues au prix du
du gros. Chance unique : les
fourrures et toute espèce de

marchandises seches.

Nous conseillons à nos lec-.

teurs de profiter de cette au-

baine.

Rendez-vous chez
Mme DE LOTTINVILLE,

En face de l'église Montmasay.  

en notre église paroissiale, ; ie service

jen deuil no sincères et ben vives:

icoûtamt jusqu'à écoulement complet

Ces lignes superbes et très “ chic
d’habi laments pour honumes.

at, PTocurer de beaux habillements au

‘prix du gros.

.:@lais de haute nouveauté et des plus à

;la moie, strictement au prix du gros.

Liquidation

Ayant décidé de quitter Montmagay

pour afler in'établir à Montréal, et vu

que je suis ob:igé de vendre tout mon

8tock avant de partir.j'ai décidé de sa-

crifier ies trois-quarts de mes mar-

chandises à 50 cts dans fa piastre pour

Rien débarrasser au plus vite.

C. KLEINER,

Rue du Depot, Montmag:y.

 

Lundi matin, à 8 hrs, sera chan:é

anniversaire de Mme Laur- Bernai-

chez, épouse de fou Thomas Thibaut.

Parents et amis sont priés d'y assisicr

sans autre invitation.

—

Nous regretions dapprendre le d£-

cès de Mme Joséphine ''étu, veuve de

feu M. æ Dr Louis Bacon, qui a su:-

comrmbé lundi à ume longue et crue.le

maladie qui la clouait sur son lit de

souffrance depuis plusieurs mois. 31s

funérailles ont eu lieu jeudi matin :u

milieu d’un grand concours ae pare:.s

et amis. Nous offrons à |. fami:le

condoéances,

 

Toujours la Liquidation
150 habideamemts “Fits-Iite ” pour

, garçons et petits garçons.

Nous contimuons à vendre au prix

Seule chose dans Montmagny de se.

Aussi de magnifiques chapeaux an-

Mme DE LOTTINVITILE,

fn face de 1'llotel-de-Ville,

Montmagny. |

 

M. Jos. Coulombe, géran* à Mo.+-

magny de la succursale de P. T. L£-

garé, de Québec, est a faire construire,

un vaste magasin entre la propriété de

M. Lis'ois et la maison qu'il a achetée

de M. Alphée Collin, rue du Dépñt.

M y transportera dans queloues jous

sa résidence et tout son stock de voi-

tures d'eté, instruments, etc

 

Nous avons eu jeudi, vendredi et

samedi de la semaine dernière, 1

théâtre de d'Hôtel-de-Ville d’intérre-;

santes séancels de vues animées. On

nous er annonce d’autres pov - le coru-

mencement d'avril.

A Vendre où à Louer
Un emplacement voisin de M. Ro-

muald Normand avec maison bien

finie, propriété avantageuse pour sa si-

tuation près de la gare et des usines

de la Cie Manufacturière et de Price

Brothers & Co., à vendre ou bien à

ower à un ménage sas enfants de

préférence. Conditions faciles. Pour

plus amples informations s'adresser à,

Mme Phiuime Laflamme, Montmagny.

Apprenties demandées
i

Madame Stanislas Caron, modiste,

demande deux apprenties,

 

Foin à Vendre
Quelques mile bottes de bon foin

pre-sé, à vendre chez

AMABLE DUETOURNBAT,

Rue KNailt-lierre, Montmagny.
 

Comme nous avons discontinué le

département pour messiaurs, nous.

avons augmenté considérunlement no-

tre département pour dames, en sorte!
que nous avons toutes les i ouvéautés

qu'une dame puisse désirer ; un n:a-‘

gnifique choix dans les étoffes à robes,

à costumes, et manteaux de prin-

temps.

Jupes de robe-, jupors, matinées,

lingerie, etc. ete

Vous épargnerez de l'argent en vous

rendant AU BON MAIROHE chez

GEO. E. FOURN-IRR,

En face de la Banque Nationale,

Montmagny.

Pour le temps du Carême

A l'épicerie de J. N. R. Lespérance

vous trouverez les articles suivants à

des prix très bas, savoir :

Articles de conserves.

Saumon “ Ciovar [.eaf ” rouge écar-

late, 17 cts la boîte.

Saumon rouge, première qualité, 15

cts la boîte.

Sardines canadiennes et françaises.

Harengs, fumés et avec sauce aux

tomates.

Haddock. huîtres et Clams, ete etc.

Gruaux “ Saxon ” et “ Quaker” en

boîtes.

Giruaux, fin et roulé, “ Force”,

“ Wood,” ‘Orange Meat," “Gusto,”

‘Grappes Nuts,” ‘Cream of Wheat,”

Postum Cereal Food.”

Hlé+d'Inde cassé, pois

ronds, fèves, etc.

Biscuits, * Shredded W heal,” bis-

cuits a amis et au son, biscuits soda,

cassés et

; de

Un auditoire assez nombreux assis-

tait à la séance dramatique et mustcase

donnée lundi soir par les amateurs du

“ Cercle Dramatique et Littéraire ” de

notre ville, avec le concours de qu>-

ques musiciennes et de la fantare. Ta

partie musicale a été fort goûtée des

auditewrs. Je Cercle a joué ume pièce

canadienne : “ Les Cousins du Dé-

puté.” Nous pouvons rendre le ‘&

moignage à nos jeunes amaieurs qu':ls

ont remporté tout le succès possible

avec une pièce médiocre et jeu litté-

raire.

 

AVIS

Ayant décidé d'abandonner les affai-
res. je prie tous œux qui sont endettés
envens moi de bien vouloir venir ré-
gler lstrs comptes sous le piaw court
délai.

Mme, DB LOTTINVILI/E,
Montmagny.

Thé! Thé! Thé!
Achetez les thés et cafés de M. Mi

saël Bernatchez qui vous donnera
joli cadeau avec chaque achat d’une

livre. _

 

Nouvelles du Distriet
——

 

Cap Saint-lgnace
Mile Marie-Louise Guimont, modie-

te, informe le public qu’elle ouvirdra

au mois d'avril prochain, un magasin

de chapeaux, au faubourg du Cap St-

Ignace, et qu'elle est au fait des Aor
nières créations de la mode. Les da-
nes et demoiselles y trowvemont un

choix de chapeaux de tous genres,
faits d'après madèles importés,

 

Saint-Pierre

Monsieur Enoch Lespérance infor
me le public qu’il aura toujours à
vendre à sa résidence. à Saint-Pierre,
toutes sortes de moulures pour le de-
dans et le dehors des maisons et
qu'il acceptera de 1a planche en
écharzæe,

Mg

AVIS
Au publie de la ville de Montmagny et @Utres appartenant à des compagnies | Tasser ” =

Lafontaine ne peut cependant: §du district de Montmagny.

M. Léon Foruwer, barbier, récemment
arrivé des Etats-Unis et possédant une
@rande expérience dans tous les dé-
‘tañls du métier tels que massages, trai-
tenvents du visage, “ shampooing ” et
jcoume de clreveux de tous genres, in-
| forme le public qu'il a ouvert dans la
miaïson de M. Joseph Bélanger, orfè-
vre rue du Dépot, un salon de toi-
jette de preimnière classe. Une visite
est sollici ve,

LEON FORTIER,
Rue du Dépôt, Montmagny.

CANADA

 

Province de Québec “4
District de Montmagny.

DANS LA QOUR DE CIRCUIT

No. 2778.

PROCEDURE SOMMAIRE

Joseph Stanislas Gendron, régistra-
teur de la paroisse de St-Frazçois,
comté de Montmagny, dit district

Demauiieur,
vs

Siméon Plante, voyageur, ci-devant
la dite paroisse de St-François et

maintenant de lieux inconnus.

Défendeur.

Tl est ordonné au dit défendeur jo
comparaître dans le mois à compter
de Ja dernière publication de cet avis.
Montmagny, 21 mars 190K.

A. J. C. BEAUBIEN,

Greffier C, C.
FRANCONKUR & GENDRON,

Procureurs du demandeur,

 

Province de Québec,
District de AloLumagnr.

DANS LA COUR DE CIRCUIT

No. 2775.
JIYAN MANRTINDAU, rentier, de la

paroisse de St-Françoils, comité de
Moutmagny, dit district,

L'emandeur,
' vs.

JOSKIPII SIMIARAD, journalier, ci-de-
vant de la dite paroïsse de St
François, et maintenant de
“ Hwdison,"” dans le Massachu-
wetts, l'un des lotats-Unis d'Amé-

rique,
Défemideur.

Il est ordonné au défendeur de com-
paraître dans un mois à compter de
la dernière publication de cette ordon-
nance,
Montmagny, 18 mans 1908.

A. J. C. BEAUBIEN,
Greffier, C. C.

Oh! ma Pauvre Tête
Arrêtez ces maux de tête

Le mal de tête et la névralgie sont
des signes certains d'empoisonnement
dusang. Cet empoisonnement du sang
vient de l’imparfaite élimination du
système, par les intestins, les rognons
et la peau, de matières de rebut,
Quand il n'y a pas d’évacnation

régulière de l'intestin ces matières de
rebut sont absorbées par la sang le sur-
chargeant de matières nuisibles et
toxiques qui irritent les nerfs. Une
action défectueuse de la peau cause
aussi des maux de tête et névralgies,
Ces impuretés ne pouvant passer à

travers la peau, le sang doit les retenir
et en empreigner les nerfs. Lorsque les
intestins et la peau sont incapables de
débarasser le système de ces matières
nuisibles les rognons doivent intervenir
et libérer le système de ces poisons.
Mais ce surcroît d'ouvrage affaiblit les
rognons, enlève leur vigueur primitive,
et les rend sujets à plusieurs maladies.
Il n’y a qu’une manière de guérir les
maux de tête et les névralgies, c’est en
régularisant les fonctions des intestins,
des rognons et de la peau afin de leur
permettre de débarasser naturellement
le système de ces poisons.

“‘Fruit-a-tives’’ conserv: au sang sa
pureté et sa force, soulage l’estomac et
les rognons, régularise les fonctions des
intestins, et donne de la vigueur et une
action salutaire à la peau.

“* Fruit-a-tives”’ est une découverte
merveilleuse, une combinaison de toni-
ques et de jus de différents fruits soc la
boîte—six boîtes pour f2.50—chez tous
lesmarchands. ‘‘Fruit-a-tives” Limited,
Ottawa.
 

 

Exode considérable.—-Districts indus-

triels dépeuplés
——

Providence, R. 1., 20—Ies avis an-
monçant une réduction de ea'aire à
parte du 6 avril prochain, ont été
affichés dans nambre de fabriques de

fabriques, il convient de citer, celles

de B. B. et RL. Knight, rues Dyet et
Cailmenter en cette ville, à Woonsoc-
ket, White Rock, dans la vallée de ‘a Pawtuet, a ‘Iiébronville, Dodgeville,

| Readvilie et Manchaug, Mass, les
i fubriques (roddard à Lonsdale, Ber-
ke ey, Ashton, Hope, Phenix et North
.Smithfñed, les fabriques Lippitt à

cotonnades de cet Etat hier, Panmi ces ,

La défense livre une rude bataille
 

Trois-Rivières, 23.—Le procès

probablement toutePlœseurs jours,

di, le Rév. M. Stewart, pasteur

puis {] s'est agi ensuite d'établir que
Percy Howard avait bien été assas-
siné
M. Le Dr Georges Bourgeois, l’un

Je Dr Georges Bourgeois a été rep-|
peté aujourd'hui. !
Mtre ‘Tourigny. continue son inter-

rogatoire. 1! veut faire établir que

qu’il a été la victime d'un meurtrier.

possible de croire à la théorie du sul-
cide : deux balles lui ont traversé le
coeur et les deux
mortelles,

cartouches du revolver qui a servi à

dre blanche ou de poudre noire. Dans
Je premier cas il y aurait eu des in-,
crustations de poudre dans la bles- |

sure, à moins que ]e coup ait été por-
té sur une partie du conps recouverte
par les habits, '
IBn conclusion le témoin dit que

Sclater a été tué mais il ne peut di-
re sil l’a été par le revolver produit
dans la cause, et il ignore aussi qui
est l'auteur du meurtre.
Camille Lafontaine, journalier, de

Ste/Thècle, est ensmite appelé comme
témoim I} connaît l'accusé depuis plu-
sieurs années. Il a aussi connula vic-

gis descendu de la Tuque avec Wa!-!
lace MaOraw. et j'ai pris ma cham-
bre chez Sclater. Le lendemain matin,
je suis parti avec McCraw, Arthur

nes, Il ne s’est pas échangé de paro- Woonsocket et Manville ; les fabri-
ques des comypagnies Crompton et Co- |
ventry à Crompton et Anthony, dans‘
la vafiée de Ja Pawtux°t, et plusieurs

de moindre importance.
Aux fabriques de la Warren Manu-.

facturing Coy à Quidnick et Warwick, |
aucun avis n'a été affiché, et Fondre
n'a pas été donné d'en afficher. On
Sattend cependant à ce que les fabri-:
ques Quidniek, suivent l’exemple des,
autres établissements similaires de la;
varlée de la Pawtuxet.
La réduction de salaire sera en mo-

yenne, de 10 pour cent, et sera le pre-
mier renversement de l’ordre existant
qui date du 9 juillet 1906. Depuis ce
moment, les salaires avaient congtam-
ment augmenté. On calcule que de
puis ce moment-là, ‘es salaires des ou-
vriers ont augmenté de 25 p. €. |

; Les augmentations eurent lieu en
décembre 1406 et le 27 mai 1907, por-,
tant fes salaires à un maximum qui
n'avait pas été atteint depuis 1873. |

| Les fabriques dans lesque'kes des
avis ont été aéfichés, hier, emploient
envinon 16,000 ouvriers

| On mande de New-Bedford, que la
néducton de salaires à laquelle on s’at-
tenidiait dans les fabriques de cotonna-'
des de cite ville, a été annoncée hier
matin par les avis affichés dans toutes
Ke fabriques annonçant qu’une réduc
tion de salaire de 10 p. © environ, sera
mise en vigueur après le 6 avril.

Cette réduction n’affecte pas seuis-
ment les fabriques de cotomnades, mais

les filatures, et les salaires de tous les
ouvriers de cette ville seront en consé- |
quence affectés, 22,000 ouvriens envi-.
ron sont affectés par cette mesure,
16,000 dans les fapriques de cotonna-
des et 6,000 dans les filatures.
| Un véritable exode est commencé
dans le district d’UIneyvite, le centre
industriel de plus populeux des envi-
rons de Providence, Des immigrants
de France, de Beligique, d’Arménie, de
&yrie, d’Arabie, de Russie et de Polo-
gne s’en retourment dans leurs pays
resrectifs, à cause des nouveaux oridnes
donnés par Îles diresteurs des grandes
fabriques Atlantic Delaine,où sont em-
ptoyés 5,400 personnes, pour qu'on y
effectu> une diminution de travail.

Depuis quelques jours, les départs
ont augmenté en nombre tout partieu-
lièrement vendredi, samedi et dimas- |
che.
Beaucoup de ceux qui s'en vont dans

leur patrie di#nt qu’ils s’occuperont
de travaux agriooles pendant la belle
saison et ils ne sont pas rares ceux qui
déd'arent leur intention de ne jamais
revenir aux Etats-Unis. La p'upart
de ceux-ci ont réalisé, durant ‘eur sé-
four ici, des économies suffisantes
pour leur permettre l'acquisition d’une
ferme dans leur pays natal. !
Tes plus vieux habitants affirment

qu'ils n'ont jamais été témoins, depuis

  
un demi-siècle, d’un exode aussi consi-| veiopper, imprimer et finir les por-

i
dérable.

 —

  

 

digne de
guérisen

Le Remède le plus efficace et le plus
confiance pour la prompte

des : Rhume, Toux, Bronchite,
Extinction de Voix, Croup et autres

Affections de la Gorge et des Poumezs,

Pas d'effets facheux à craindre
 

Vendu chez tous 
de première qualité. =

Une visite est sOllicitéa-

les marchande
NE, La boateille. Pi L. R. BARIDGWN

13 RUE ST-JEAN

MONTREAL. CANADA.

N
N

les violentes errtre J’accusé et Sclater.
Cependant MicCraw m’a dit :
“Il y a longtemps que Sclater me:

me” débar-' |
“pèse sur le dos, je vais

M,

jurer qu'il a dit en répétant les pa-
roles de MnCraw : “ Je vais m'en dé-
barrasser.” En autant que sa mé-
moire le lui rappelle, l'accusé a dit
“Je suis indépendant de Sclater, je
vais me débarrasser.”
Ma citation da certaines parties du

témoignage idonnée par M. Lafontai-
ne, lors du premier procès, a oceupé
preque toute la séance de l'avant-
midi.
M. Tafoutaine jure que MeUraw

lui a dit qu’il aimait bien son patron
Sclater et ce. quelques heures après
avoir prononcé les paroles citées plus
baut. Cette déclaration d’un témoin

 
de la Couronne a causé une profonde i
impression. "
ffransquestionné par la défense le

témoin dit que Arthur Chandonnet
était, le 5 mars 1905, à la maison de
Sclater. 1] ne croit pas que M(Taw
avait l’intention de tuer Sclater. Du
moins il n'a pas compris cela, par les
paroles qu’i] a prononcées,
Ta Cour s'est ajournée après le té-

moignage de ‘M. Lafontaine,

ltr

Les enfants :
—Voyons, petite Jeanne, si je te

donmais les ‘trois “ vertus théologa-
les en chocolat !
—Oh ! marraine, j'aimerais mieax

fes ‘“ douze ” apôtres,

 

 

 

M. Amédée Côté informe le public

qu’il vient de recevoir un assorti-

ment complot de kodaks demujs 89 (0
à $20.00, ainsi que tous les articles né-

cessaires pour les photographes ama-

teurs, qu’il vendra au prix de la vil-

le. M. Côté s’occupera auesi de dé-  
traits de kodaks. Le public sera servi
avec promptitude et satisfaction.

 

 

A LOUER
Un bas de maison, pouvant servir

près du nouveau bureau de poste et

de l’église. Le propriétaire fera tous

changements ou réparations désirés

par le locataire. S'adresser à
ABEL BERNATCHEBZ,

Montmagny.
 

A Vendre où à Louer
Pjusieurs maisons dans différentes

parties de la ville. .

Logements de trois et quatre eham-

bres a louer à conditions faciles.

Aussi lots à bâtir très bien situés

à vendre à constitut ou au comptant.

S’adresser :

JOS. C. HBBERT, notaire,

Rue du Dépôt, Montmagny.

  

Le procesdecraw
ae '§

Walluce MoUraw, accusé du meustre $
de Percy Howard Sciater, qui vient

de commencer, va certainement durer|

la semaine prochaine. iB
La Cour a entebdu, hier après-mi-

dem
l'église St-Jacques, ces Trois-ltivières,| LE
qui a célébré le mariuge de Percy Ho-if

ward Sclater et Mary Annie Skeene, | if

des médecins qui ont fait l’autopsie
du corps de la victime, déclare gue M
Sclater a reçu trois blessures mor-| A
telles toutes causées par les balles qu |
lui ont été tirées dane le dos. if
Le coeur a été transpercé deux fois, ÿ

et à un autre coup la moëlie épinière |
a été labourée par le plomb meurtrier. KA

Sclater n’a pu se tuer lui-même, mais

Dane l'opinion du témoin il est im- |

blessures étaent gf

Te Dr Bourgeois ne peut dire &i les F

tuer Sclater étaieit chargées de pou- Lg

 

 

  
 

BLE D'INDE BLANC
CRAINES DE SEMENCES
 

 

Nous avons reçu un très beau char de B'é d'Inde Blanc à
SILOS ainsi qua LIESSIVEIL ; ne retardez pas à réserver
ce dont vous pensez avoir besoin vu qu’il part très vite.

Notre stock de Grains et graines de Semences : TREFLE
MIT, ORGE, BIÆ ETC., ETC, est au plus complet et a été
choisi avec grand soin.

Notre assortiment d'Avoine de Semences est le plus varié
de Québec et nous oserions dire le plus complet, comme suit :
Avoine ALBERTA et SENSATION, de la récolte 1906, re-
criblée : AVOINE BANNER, recriblée et non-recriblée, du
district de Moatréal, irés hative ; nous avons aussi de l’Avoine
MANITOBA et de l'Avoine RUSSIE.

Cotations et Echantillons envoyés sur demande. CorTes-
pondance sollicitée.   
 

WM. CARRIER FILS
NECOCIANTS EN CROS: Farine, Crains

et Craines de Semences.

Phone 1678 et 852—RUE DALHOUSIE— B. P. 9, Québec.

26 mars—2m.
  

  
          

  

 

 

   
   

time de la Grande-Anse. La semaine | B
précédant le meurtre, dit le témoin, je 2

Chandonnet et deux autres person-: ff

|LA BANQUE NATIONALE
Capital sonse. $L, 794,180: Capital versé $1. 787,124

Fonds de Réserve $750,000

DEPOT DE $1.00 ou plus accepté, l'intirét comp-
tant du jour du dépôt.

L’INTERET EST PAYE 4 fois par année au plus
haut taux courant.

QUARANTE BUREAUX distribués sur tous les
points utiles de la province.

UNE SUCCURSALE EST OUTERTEà Paris, Fran-
ce, pour l’accommodation des voyageurs.

Nous portons une attention spéciale aux affaires qui
fous viennent par la malle.

Nous sollicitons votre patronage et vos dépots.

SOUVENEZ-VOUSqu’un DOLLAR EPARGNE est an DOLLAR GAGNÉ

 

 

  

 

  

 

   Le plus Grand Assortiment de Taps
Et Prelarts dg tout Montmagny
Nous avons constamment en muins be meilleur assortiment en

fait de Prélarts Canadien e: da Prélants anglais, tel que prélarts
linoleum, et “ Inlaid ” dans les dessins les plus nouveaux, 1-2 verge

de lange jusqu’à 4 verges.
Notre etock de tapis est aussi au complet.
Nous avons un grand «sortimemt dans les rugs “ campettes,”

dans les grandeurs suivantes .

Tapestry 3 x 3 verges Velours 21 x 3 verges
3 x3 « 3 x3 «
3 x4 “ 3x4 “

Les rues pour portes scnt aussi des mieux assortis comme pa-
trons et grandeurs, dans les velours “ mohair,” “coco”, ete, de

Une visite vous en convalzicra

J. A. Caron,
 

   
  

  
  

  

   

     
   

       
      

   

 

   

 

=

 

     
   
 

d’étal de boucher ou de magasin, Poste ; 4

très commercial, au centre de la ville, 8

 

 

lelephone Bellechasse
Vous donnera DES COMMUNIOATIONS avec toutes les pa-

roisses des comtés de Lévis, Lotbinière, Dorchester, Beaüce, Bel-
lechasse, Montmagny, L'Islet, Kamouraska, ’Fémiscouata, Ri-
mouski, Matane, Bonaventure, Campbelton, Dalhousie et autres
points du Nouveau-Brunswick où nous comptons plus de 3,000
bonnés.

: Les COMMUNICATIONS A LONGUE DISTANCE sont faci-
les, et le service est parfait.

La liste des souscripteurs augmente toujours,

ECHANGE DE' MONTMAGNY

Séraphin  Coufombe, Bou Manger.
J. Ele. Bowanger, fils, Commercant de bois,
dos. Coulomibe, agent de “ P. T. Légaré.”
Jos. A. Stewart, Bureau
Réal Lavergne, Avcot.
J. A. Martin, marchamid.
Banque de Québec.
A. Moisan, gérant de la Banque Narronane.

PRES

 

 

 


